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PARCOURS DE FOI 

 

 

EQUIPE 1301 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 

 Les parents par leur exemple  
 Les grands personnages :  
 sœur Emmanuelle :  par son énergie, sa simplicité, c'est un rayon de soleil qui aime les gens, 

un vrai témoignage de foi 
 Jean Vanier : avec l'Arche  

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

 Les témoignages de vie des hommes et femmes rencontrés 
 Les lieux de retraite comme Tressaint 

 

EQUIPE 1302 

Des personnes : un frère, une amie, un parent, les prêtres, (« N’oubliez pas de mettre Dieu dans votre 

vie ») la famille (une maman faisant confiance dans la providence.), le soutien reçu, l’éducation (se 

ressource seule devant la croix ou en passant à l’église), un mari, des enseignants. 

Des mouvements, (Notre dame de L’alliance, l’ACE, amour et vérité 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 
La prière,  le soutien,  
La paix, la joie, l’espérance qui se dégage des personnes que nous avons ou que nous rencontrons. 
Ne pas être dans les idées, les courants du monde, retrouver la prière, rencontrer « des sens ». 
Force au moment du décès du conjoint. 
Se bouger pour les autres 
 

EQUIPE 1303 

 Un homme m'a marqué par son engagement de chrétien. C'était un prêtre très pauvre,  qui 

donnait tout ce qu'il avait. Il voyageait sur son solex et rendait visite aux plus démunis. Alors, 

il roulait sa soutane dans de larges pantalons pour se protéger de la boue et de la pluie. Ses 

collègues prêtres l'avaient surnommé "le propre du diocèse" de façon ironique. Il ne me parlait 

pas de Dieu, lorsque j'étais enfant, mais il me donnait une noix ou une pierre de sucre. Il 
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envoyait des mandats à mes parents qui étaient dans le besoin.... Cet homme était fidèle à 

l'Evangile. 

 D'autres m'ont éloigné de la religion - tout en  appartenant aussi à l'Eglise- et ils étaient bien 

plus nombreux. Ce sont toutes ces personnes qui dirigeaient le pensionnat, dans lequel je me 

trouvais à partir de l'âge de 6 ans. Elles m'ont fait réciter le chapelet, lu la vie des Saints chaque 

soir, donné un carnet où je devais noter mes sacrifices... empêché ma sœur de venir me dire 

'bonsoir",  peuplé mon imaginaire de miracles, de prodiges et du feu de l'enfer. Dans mon 

adolescence, je pensais que mon père irait en enfer parce qu'il n'allait pas à l'église. 

 Plus tard, avec mon mari, à l'âge où nous avons pensé prendre une part active dans l'Eglise en 

tant que parents, le prêtre nous a dit "non, on ne peut pas dire ceci", " non, on ne peut pas 

faire cela" Et lorsque je me suis engagée dans la catéchèse, beaucoup plus tard, le fossé s'était 

un peu plus creusé entre les enfants, les jeunes et l'Eglise. L'Eglise n'avait pas changé mais le 

monde, oui. Mes enfants aimaient le caté pour les rencontres avec les copains avant et après 

les séances. J'ai tout arrêté enfin quand j'ai réalisé que sur un groupe de jeunes, préparant leur 

confirmation, les 3/4 s'y préparaient pour faire plaisir à leurs parents ou leurs grands-parents.  

 Oui, l'Evangile est une Bonne Nouvelle pour moi. Mais l'Eglise le dénature son par son langage, 

ses positions et ses rites. Est-il normal que je sorte d'une célébration en ayant mal au ventre, 

déçue ou indignée ?  

EQUIPE 1304 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

Education chrétienne : 

Pour T très importante avec prière familiale tous les soirs. Son père chantait les vêpres seul dans le 

grenier tous les dimanches. La pratique faisait partie de la vie « normale ». 

MA : baptisée et confirmée « pour ne pas avoir d’ennui à son mariage. » Aucune pratique à la maison 

et toujours des commentaires acerbes sur l’Église pas du tout fraternelle. Mais une grande pratique 

de  l’hospitalité. Il y avait toujours des mendiants qui avaient droit à la soupe et à une fourchée de foin 

à l’écurie pour dormir. Conversion après 4 années de cheminement très pénible à 21 ans. Témoignage 

séparé. 

Pour R : il a suivi le KT normalement mais a été très marqué par un prêtre (le père C) qui animait le 

sport et était toujours disponible. Il en garde un souvenir ému. Il était « d’un humanisme 

exceptionnel » et s’occupait bien des jeunes. 

Autre fait marquant, voire traumatisant pour lui : il avait des éruptions d’acné le rendant repoussant 

pour les autres. L’Abbé l’a considéré comme les autres. Il en a beaucoup souffert et encore un peu 

actuellement. Il a toujours été repoussé et dévalorisé et n’a pas fait la carrière qu’il aurait voulu (instit) 

à cause de ses boutons. A l’internat il avait un seul copain, un protestant. Autrefois nous l’avons aidé 

à ne pas se mettre à l’écart le regardant comme n’importe qui d’autre. C’est pour cela qu’il a accepté 

de faire équipe synodale mais quand même à condition qu’il n’y ait pas d’autres. Sa 2ème femme n’a 

pas voulu suivre. 
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Intérêt pour la religion : 

Historiquement c’est capital notamment pour l’art et l’avancée de l’Homme. Tout ce qui a été fait de 

bien l’a été pour Dieu, sauf maintenant. Pourtant on a nuancé et noté les guerres de religion, les 

buchers où l’on brulait les  hérétiques, l’inquisition, l’intransigeance de l’Église en matière sexuelle et 

matrimoniale, la corruption et le faste de l’église des riches. On a longuement traité ce problème. 

EQUIPE 1305 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 
Importance du témoignage de nos parents, de nos grands-mères : leur foi, leur religion était ancrée 

dans leur vie… rythmée par des fêtes religieuses, comme la Fête-Dieu, où tout le village participait : 

décor de rues, parvis, reposoirs, processions… 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 
Suivant les personnes, il a été marqué par une ou des retraites (exemple retraite de profession de foi) ; 

par des pèlerinages  (exemple à Lourdes) où on se sent porté, accompagné, où on réalise que les 

croyants sont nombreux, de tous âges, … ; par des prédications ; par des engagements dans l’Eglise qui 

nous font avancer… 

Ce qui nourrit notre foi aujourd’hui, ce sont les sacrements, la prière, des paroles d’Evangile, des chants 

qui nous reviennent en travaillant, en conduisant, en admirant la nature…C’est aussi la lecture de la 

Parole dans « Prions en Eglise » ou « Magnificat », ou autre livre de spiritualité… ceci nous donne une 

ouverture sur notre relation à Dieu et aux autres. 

Dans la vie, il y a des périodes plus riches où on a des réunions, des formations…. Et d’autres plus 

creuses, mais il faut « demeurer dans la joie » 

EQUIPE 1306 

1   Rencontres avec des hommes et des femmes qui m'ont marqué par leur engagement, leur 
témoignage de foi chrétienne 

             -homélie d'un prêtre (à Lourdes par exemple). 

             -présence de prêtres dans certaines fêtes familiales ou institutionnelles témoignant de 
simplicité et de proximité ou d’intériorité (monastères) 

             -le pape François : sa personnalité, son humilité et ses   paroles de miséricorde. 

             -certaines cérémonies, pleine de foi: messe des jeunes, présents et dynamiques, confirmations 
avec des assemblées priantes. 

            -un baptême d'un enfant de 10 ans convaincu et rayonnant. Baptême d'adultes accompagnés 
de toute une équipe. 

         -des équipes paroissiales engagées, responsables sur le moyen et long terme. 

                                                                                                                     

 2   En quoi cela m'a touché ?  

Il y a une Espérance même si la pratique est plus faible. 
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3  qu'est-ce que cela m’apporte ? 

Cela  a conforté notre foi, nourrit notre foi, permis de cheminer 

                                                                                                                                

 4  qu'est ce qui a marqué mon cheminement de foi ? 

 Le témoignage de nos parents : ce fut le socle 

 les rencontres, les lectures, l’éducation religieuse, le scoutisme, la JAC, les témoignages, les 
mouvements d’église. 

                                                                                                                               

   5  Aujourd'hui est ce que l’Évangile et la rencontre de Jésus Christ sont une bonne nouvelle pour 
moi 

  Dans notre groupe, nous sommes tous pratiquants réguliers, c'est donc une Bonne Nouvelle même si 
certains passages d’évangile sont difficiles à comprendre ou nous semblent très exigeants. 

                                                                                                                             

  6   Qu'est ce qui nourrit et dynamise notre foi dans la vie de tous les jours ? 

 La  messe  du dimanche qui est la rencontre avec le Christ et la communauté dans un esprit de 
partage et de convivialité. 

 La prière 

 les temps forts et conférences diverses ; exemple : conférence d'un juif converti (Crehen) ou 
« religion et écologie »(Saint Jacut) 

 Groupes de réflexion religieux ;  exemple : Prières et partage d’évangile, les ateliers de la foi du 
CETAD les parcours Alpha, équipes Notre Dame, mouvements des chrétiens retraités etc... 

 

EQUIPE 1307 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 
Un couple très engagé dans ses relations avec les paroissiens et surtout dans ses positions actives 
dans de nombreux pèlerinages. 
Une grand-mère par son dévouement envers l'Église, sa bonté envers sa famille et ses voisins avec 
enfants leur permettant de manger à leur faim, ses pas vers les arrivants sur la commune par une 
visite. 
Une religieuse  par son esprit large, compréhensif mais profond dans sa foi. 
    
 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 
a) rejoint la question 1                  
b) Bonne Nouvelle, plutôt un besoin au moins dominical 
c) le partage, l'investissement dans les services de la paroisse  
 

EQUIPE 1309 
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Rencontre : les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché … interpellé … 

 Le rôle prépondérant de la famille, des parents et des grands parents.  

 L’engagement d’un père dans le syndicalisme et sa lutte pour les autres. 

 Une rencontre d’un couple avec un prêtre, très ouvert, qui fut « presque comme un coup de 
foudre ». 

 Les petites sœurs des pauvres de Saint Pern :« Elles ont tout laissé et pourtant, elles 
rayonnent du bonheur … d’avoir tout laissé ». 

 
Expérience chrétienne : ce qui a marqué mon cheminement de foi … 

 « Célébrer c’est beau, mais c’est mieux d’appliquer ».  

 Ce parcours  n’est pas toujours linéaire : interrogations lors de l’adolescence, perte de la foi et 
révolte suite à un deuil, au suicide d’un proche, foi retrouvée plus tard.  

 « Avoir des responsabilités nous raffermit dans la foi ».  

 « Choisir la catéchèse pour ses enfants ravive la foi des parents ».  
 

« Avoir la foi me permet de continuer mon métier ». 
« Quand tout va bien, on oublie qu’on a la foi ». 

 

 

EQUIPE 1310 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
La rencontre des moines de l'abbaye de Solesme avec un groupe d'étudiant, leur joie et leur 

enseignement m'ont touché et m'ont aidé à poursuivre mon parcours avec Dieu à approfondir ma foi. 

La foi de ma mère m'a profondément marquée, son engagement auprès des plus pauvres, le secours 

catholique et maintenant auprès des réfugiés. Son exemple est important pour moi. 

Nous avons rencontrés sur le chemin de Compostelle un couple de chrétiens qui nous à héberger alors 

que tous les maisons d'hôtes étaient complètes, ils nous ont donné pour la nuit leur chambres pour 

nous et nos 4 filles. Ils n'ont rien voulu en échange, leur bonté et à travers elle leur foi nous ont 

profondément marqués.  

Les prêtres rencontrés au cours de ma vie m'ont marqués. 

Quand j'étais un enfant 4 ou 5ans, j'ai rencontré une sœur qui rayonnait de gentillesse et de bonté. Je 

m'en souviens encore maintenant. 

Quand j'étais adolescente, Guy Gilbert m'a marqué. 

La foi de mon arrière-grand-mère m'a marqué enfant ainsi que les personnes de la paroisse. 

La foi et l'action du Père Jaouen m'ont marqué. 

Les témoignages de vie sont souvent plus forts que les écrits, cela renforce notre foi. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
Les pèlerinages ado, les marches ont marqués mon cheminement. 

Le baptême de mes enfants ont été important et m'ont aidé dans mon cheminement. 
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Le rassemblement au Mont Saint Michel dernièrement des scouts m'ont marqué profondément. 

Le scoutisme m'a aidé ado à redécouvrir la foi chrétienne, la présence de l’aumônier, ces mots simples 

m'ont aidé. 

Un sermon du Père Guillaume, sous forme d'échange, ces mots m'ont profondément touché, cela m'a 

profondément interpellé. 

Les sacrements nous aident dans mon cheminement. Les sacrements reçus par nos enfants nous aident 

aussi à renforcer notre foi. 

La foi partagée dans un couple nous aide individuellement dans notre cheminement, la foi de l'autre 

renforce notre foi. 

Oui aujourd'hui l’Évangile et la rencontre de Jésus sont une bonne nouvelle, nous sommes venus à 

cette réunion, car nous pensons que c'est une bonne nouvelle. 

Nous sommes nourris au quotidien par les attitudes positives que nous recevons, par les signes du 

quotidien, par la prière et un temps pris chaque jour pour faire le point, la rencontre avec les autres. 

 

 

EQUIPE 1311 

Les témoins rencontrés. Ce qui m'a touché...interpellé...    

La grande diversité d'opinion exprimée allant d'une foi très sincère à une incroyance absolue.  

Il est à noter toutefois une très grande ouverture d'esprit envers les  uns, les autres. Il est à 

remarquer que pour la majorité des participants, les personnes qui les ont plus marquées sont 

des ecclésiastiques dans leur tendre enfance. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi... 

Pour l'une des participantes : c'est au cours de son entrée en 6ème où elle se sentait complètement 

isolée, c'est une religieuse qui l'a remarquée et l'a pleinement aidée dans son intégration tant au 

niveau société que moral. 

Pour les autres participantes c'était plutôt l'évolution naturelle d'une éducation religieuse 

classique qui a porté ses fruits. 

 

Une exception néanmoins où l'un d'un participant explique la perte de la foi malgré un 

enseignement religieux de grande valeur mais où une absence de réponse à un certain nombre de 

questions métaphysiques ont été redoutables.  

 

EQUIPE 1313 

1 Années de jeunesse 
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Tous nous avons eu une éducation religieuse.  
Par contre les parcours familiaux ont été assez différents. En voici le résumé : 
- Prière ensemble en famille. Souvenir de l'importance dès cette époque de la communion des Saints 
qui comprenait la famille décédée. 
- Peu de vie religieuse en famille. Choqué par la position de l'église sur la contraception. 
- Prière en famille. Formation en école laïque. Moments difficile mais soutien par équipe pastorale. 
- Pension en école chrétienne. Pratique régulière. Cours de religion. Sessions de formation religieuse, 
récollections, mais beaucoup de questions sans réponses. 
- Prière en famille. Vie religieuse régulière. 
- Famille avec des mentalités disparates d'où des parcours familiaux également différents et peu de 
vie religieuse en famille. 
- Organisation de la vie familiale autour de la vie chrétienne. Perturbé par la position de l'église sur le 
divorce. 
- Plusieurs participants ont des enfants qui ne pratiquent plus et/ou qui ne croient plus en rien et/ou 
que la religion indiffère. D'autres ont des enfants qui pratiquent avec conviction. 
 
2 Rencontres  Les expériences sont variables. 
- Pas de rencontres positives. Recherches vaines de réponses à des questions auprès de prêtres. 
- Discussions sur les ajouts rituels et sur ce qui complète (ou adapte) l'enseignement de base de Jésus. 
- Rencontres intéressantes où l'évangile a été le guide (texte de St Luc 38  « Rien n'est impossible à 
Dieu »). 
- Rencontres intéressantes avec des lamas bouddhistes. 
- Rencontres sur la base de recherches de la notion de Dieu. 
- Souvenir de la pose de la première pierre d'une chapelle. 
- Rencontres lors de Tro Breizh 
 

EQUIPE 1314 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
S. : « Profonde gratitude de ce que j'ai reçu de mes parents, ceci malgré leur  divorce . Des écoles 

chrétiennes, des personnes consacrées, les Pères Jésuites du Mans : des hommes de prière, les Frères 

Salésiens. La rencontre de mon épouse a été un « coup d'accélérateur » pour ma foi. La question que 

je me posais : « comment ces hommes et ces femmes vivent t'-elles de la prière » ? 

M.L. : « le chemin de croix à pied  que j'ai effectué avec une amie vietnamienne. J'y ai perçu à la fois 

de la souffrance et de la sérénité mêlées. Nous cheminions toujours dans le même sens. Ce fut 

épanouissant, j'en garde un souvenir mémorable. Je suis allée jusqu'au bout des sacrements proposés. 

Cette amie avait eu beaucoup de souffrances dans sa vie. « Pour avancer, il faut avoir la foi ». Ce 

chemin de croix a été l'image de ce chemin. « Si un homme a eu toutes ces difficultés, nous aussi, on 

peut les passer ». Ce sont les épreuves, les souffrances, les richesses des personnes qui permettent 

d'entendre, de faire quelque chose pour avancer. Qu'est-ce que l'on fait de nos douleurs, de celles des 

autres pour construire ? C'est ensemble que l'on peut construire ». 

S.M. : « Mes parents, surtout Maman nous ont éduqués dans la foi. J'ai admiré ma mère  lorsque mon 

frère a eu le tétanos. Après sa mort, un vicaire venait soutenir ma mère. « Mon frère faisait le sacrifice 

de sa Vie ». Tout cela a contribué à mon entrée en communauté. Puis, cette femme rwandaise qui 

devait faire des ménages et qui disait que le Secours Catholique était sa deuxième famille. Ma 

communauté est pour moi un soutien même si parfois, on désespère. Mais, voir tous les autres 
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engagés dans l'Eglise, cela nous stimule, il nous faut nous mettre au travail. Mon grand soutien est la 

prière communautaire où nous rejoignons tous ceux que nous avons côtoyés dans la journée. Nous 

prions pour les Sœurs qui ont leur anniversaire. Travail  avec les Laïcs ». 

G.  : « Je n'ai pas rencontré de personnes qui m'ont touchée par leur témoignage. Me suis éloignée à 

l'adolescence de la Foi. C'est ma jeune sœur qui m'a remise en route, et le texte d’Évangile : Mathieu 

25 : la foi dans le service, ce qui m'a amenée à être infirmière. Je suis partie à l'étranger, pas pour la 

foi mais pour faire de l'humanitaire. Au Liban, j'ai vécu avec une amie française profondément 

chrétienne qui m'a fait rencontrer une famille libanaise, un groupe de prière. J'ai aussi avancé grâce à 

une expression très souvent utilisée dans la conversation : « Inch' Allah » « comme Dieu veut ». De 

retour en France j'ai fait une retraite au Foyer de Charité de Tressaint afin de pouvoir repartir à 

l'étranger. J'ai vécu une rencontre avec le Christ au cours de cette retraite. Puis je suis partie comme 

infirmière pour un dispensaire en Côte d'Ivoire. Là j'ai mûri mon appel à rentrer en F de charité. La 

Communauté du Foyer en Côte d'Ivoire m'a laissé une grande liberté. Les rencontres des patients, des 

mères qui pleuraient leurs enfants m'ont fait avancer sur mon chemin de foi et j'ai pu dire oui à l'appel 

du Seigneur à lui consacrer ma vie. Aujourd'hui, ceux qui me font avancer, ce ne sont pas forcément 

ceux qui ont la foi mais qui ont une ouverture de cœur. Au cours des retraites j'écoute les personnes 

qui le souhaitent, certaines en fragilité psychologique, cela me remet en route pour ma foi chrétienne. 

Plus récemment la rencontre avec une famille irakienne m'a bousculée : « Nous avons tout perdu, sauf 

la foi ». Que suis-je prête à perdre pour ma Foi ?   

C. : Née dans une famille peu pratiquante. Ai toujours été attirée par la foi. Des ennuis de santé à 

l'adolescence m'ont permis de rencontrer des personnes qui m'ont conduite à  approfondir ma foi. 

Rencontre de mon mari, le Prêtre qui nous a mariés. J'ai découvert le sens du service dans mon rôle 

de cheftaine de Jeannettes et de guides. Puis, la grande découverte a été celle du Dieu Amour en foyer 

de charité qui est devenu notre seconde famille.  Engagements divers, vie de prière en famille puis en 

couple qui nous a permis de traverser les épreuves. Une fille qui s'est engagée dans le mariage avec 

son mari, de tradition musulmane, très respectueux, nous a obligés à accepter la différence et à creuser 

nos certitudes ? Elle est un modèle pour nous, sur le plan évangélique et nous amène à nous remettre 

en question. Notre aîné est très engagé dans l'Eglise, les autres se sont quelque peu éloignés. Toutefois, 

par leurs questions, ils peuvent aussi nous permettre d'avancer. Ma mission actuelle me permet de 

fortifier ma foi par toutes les rencontres que je fais : patients et membres du personnel, soignant ou 

non. 

 

EQUIPE 1315 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé 

 
Plusieurs membres de l’équipe se sont rapprochés de l’Eglise, se sont posé des questions sur leur foi, 

ont cheminé dans leur foi grâce à des personnes rencontrées lorsqu’elles accompagnaient leur enfant 

à l’éveil à la foi. C’est un moyen de créer du lien entre des parents qui se sont parfois un peu éloignés 

de l’Eglise et la paroisse.  

EQUIPE 1316 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
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 3 prêtres ont marqué ma jeunesse et m'ont aidé dans mon choix de vocation 

 après une enfance compliquée, je vais à Lourdes et sur le parvis, je sens une présence qui 

m'apaise  

 Imprégnée de Dieu par le catéchisme, je vis pourtant une « injustice » qui me fait penser à une 

hiérarchie dans l'accueil du prêtre de la paroisse. Plus tard, adulte j'ai la chance de rencontrer 

à Paris un prêtre orthodoxe qui m'a apporté beaucoup 

 15 jours après la perte brutale de ma fille de 20 ans, je vais à Lourdes pour reprocher à Marie 

de ne pas l'avoir protégée et y trouve une paix immense 

 étudiante, ma prof d'anglais et l'aumônier  m'ont fait découvrir un Dieu vivant et présent loin 

du Dieu du « catéchisme »  

EQUIPE 1319 

– Les frères Mennaisiens dans l'enseignement catholique : la confiance qu'ils mettent dans les 
enfants, leur dynamisme. 

 

– Un professeur qui était abbé au lycée de Rostrenen l'abbé YT : 
 sa manière de transmettre de belles valeurs et son dynamisme. 

 

– Des personnalités rencontrées au fil de la vie : JP  L, l'abbé R etc. 
 

– Le père Jaouen : prêtre jésuite connu pour son investissement auprès de jeunes touchés par la 
drogue. Il a notamment développé des programmes d'aide par la navigation utilisant des 
bateaux. Quelqu'un de généreux, de confiance, n'ayant pas d'à priori, posant un beau regard 
sur les jeunes. 

 

– Mon arrière-grand-mère : elle était normande, elle était très impliquée dans la paroisse. 
 

– Une sœur qui était professeur : elle semblait ne jamais avoir jamais peur, elle avait un regard 
positif, combatif et constructif. 

 

 

EQUIPE 1321 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché… interpellé…. 

S : En étant catéchumène, j’ai rencontré des gens qui m’ont beaucoup apporté. Témoignage de la part 

des accompagnateurs, de la façon de vivre sa foi. 2 ans = cela permet de grandir dans la foi. 1 souvenir 

dans l’armée : rencontre d’un jeune en service militaire qui était séminariste (sans jamais faire du 

prosélytisme) et sa chambre était dépouillée : l’essentiel était dans sa foi. Cette image m’avait marqué. 

Un autre témoignage qui m’a marqué : un astrophysicien, à la télévision, qui expliquait qu’il ne pouvait 

pas y avoir autre chose que Dieu. Ma foi augmente en rencontrant les gens (chrétiens ou non ; par leur 

côté enrichissant) 
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M : baptisée jeune, a fait du catéchisme et a été enfant de chœur. Parcours classique. Mais des prêtres 

m’ont marqué lors de mon parcours. Mes parents aussi. D’autres rencontres, des témoignages (TV, 

lectures…) qui alimentent ma foi. Donne un sens à notre vie. Etre chrétien : on est différent des autres 

personnes qui ne le sont pas. Il y a quelque chose de plus humain. 

N : je vois tout de suite si quelqu’un a la foi ou pas par son comportement, sa gentillesse. Et ils ne sont 

pas nombreux. De foi chrétienne par mon éducation ; j’avais une maman très croyante. 

G : j’habitais Bobigny, commune communiste, pas trop de prêtres dans les parages. Achat de 

l’Humanité le dimanche matin plutôt que la messe. Parents non pratiquants. C’est ma grand-mère qui 

m’a appris les prières. Cependant KT pour faire comme tout le monde. Ce sont les missionnaires qui 

m’ont marqué le plus, lors d’ »une venue au patronage. Communion solennelle après la confirmation 

puis années de « persévérance » puis lycée et foi qui s’est étiolée. C’est au mariage, contact avec le 

prêtre et 10/12 ans après ce sont des problèmes dans mon travail qui m’ont ramené à la religion. J’étais 

parent d’élève à Ste Croix : rencontre avec d’autres parents qui étaient croyants et où j’ai découvert 

que la foi n’était pas ce que j’avais vécu avant. Avec mes soucis, 1 personne m’a aidé à retrouver du 

travail après avoir été ¾ jours à l’abbaye de Landévenec. Cela a été différent après. Plus serein et plus 

sur de moi. Ma manière d’appréhender les autres, d’aimer les autres a été renversée. Peut-être que 

sans la foi, les gens qui ont des problèmes partent plus vite en vrille. La formation de la FODAP m’a 

beaucoup apporté. La foi m’a apporté une vie différente : du 2 dimension je suis passé au 3D. (Cela 

donne du volume et de la profondeur) 

Mo ; parcours classique. Malade jeune donc j’ai dû m’accrocher à quelque chose. L’aumônerie 

m’apporte beaucoup. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

La Bonne Nouvelle 

 c’est une nouvelle intégrée 

 c’est ce qui guide ma vie, en tout cas j’essaye. Avant j’étais hyper intolérant, la foi me 
corrige. Quand des gens m’agacent au plus haut point, j’essaye de trouver en eux quelque 
chose de positif. 

 on fait l’effort de trouver quelque chose de bien chez l’autre. 

 entendre que du négatif autour de soi, c’est fatigant. La Bonne  Nouvelle nous donne une 
force. 

 Le Christ ressuscité est une Bonne Nouvelle 
 

Dans la vie de tous les jours : 

 le souci de transmettre ma foi, comme plaisir à partager d’où l’aumônerie. Montrer un visage 
de l’église positif alors que souvent malheureusement l’image du chrétien n’est pas positive. 
Montrer que la foi n’est pas contraignante. 

 on est dans une société dans laquelle toute contrainte est à bannir. Pourtant la foi est à 
alimenter. La prière n’est pas seulement une boite à demandes (comme le Père Noël) mais 
une relation d’amour (on s’adresse à Dieu, on remercie…). 

 Je prie plus maintenant qu’avant quand j’étais catéchumène. 

 aller à la messe chaque semaine ; se retrouver en communauté, en église. 

 la vie de tous les jours. 

 des chansons comme des prières. 
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EQUIPE 1322 

Choisir l’espérance en nous réjouissant du don de Dieu 

- Joie, espérance, Bonne Nouvelle, don de Dieu…sont les mots que nous avons retenus. Don que nous 

avons à accueillir avec reconnaissance. « Rien de plus triste ou décevant que  de faire un cadeau et de 

voir qu’il n’intéresse pas ! ». 

- Conscience que nous ne connaissons pas  suffisamment la Parole de Dieu… que nous sommes 

toujours invités à la lire et relire,  à la méditer. Mais comment ? C’est parfois difficile de voir ce que des 

passages veulent dire. Invitation à lire des commentaires de cette Parole de Dieu, à écouter peut être 

des émissions   (R C F  entre autre) à nous procurer la Bible,  au moins  le Nouveau Testament. 

Qu’est qui nourrit, dynamise notre foi dans la vie de tous les jours ? 

- Le don de Dieu : comment le nommer ? La vie… c’est déjà un si grand mystère !… ce que nous 

avons reçu de nos parents… de la famille élargie… de l’école… l’apprentissage d’un métier et 

parfois d’ un nouveau métier pour gagner notre vie, instruire les enfants… les relations qui 

s’élargissent… ce que nous ont apporté la J A C ou la  J O C ou des rencontres de voisinage 

pour partager nos questions, nos richesses….. La solidarité dans le travail, l’engagement 

syndical…. nos relation de voisinage,  notre participation à la vie paroissiale qui nourrit notre 

foi,  les services d’Eglise : guide de prière pour les obsèques,  groupes liturgiques, etc … D’où, 

parfois une souffrance de constater que les générations qui montent sont peu intéressées par 

la foi…. La sœur nomme, bien sûr,  l’appel de Dieu à lui consacrer sa vie… c’est à la fois une 

joie  et une exigence qui apportent  du bonheur : « Si tu savais le don de Dieu et qui est celui 

qui te dit : donne-moi à boire! » 

- Choisir l’espérance en nous réjouissant du don de Dieu, c’est sans doute décider de ne pas 

nous laisser envahir par le découragement quand les évènements ou des situations sont 

lourdes à porter et peuvent nous éloigner de Dieu,  des autres. 

- le don de Dieu, c’est aussi apprendre peu à peu à le remercier pour les joies de chaque 

instant comme nous l’ont appris nos parents. C’est prier simplement, nous mettre sous son 

regard, goûter sa présence à l’exemple de la Vierge Marie qui se laissait guider par l’Esprit 

Saint. C’est faire attention aux autres, les écouter, leur sourire, rendre le service demandé 

ou souhaité. 

- Le don de Dieu, c’est encore pardonner le mal qui nous a été fait, c’est si difficile ! Laissés à 

nos seules forces, nous ne pouvons y arriver mais si nous demandons cette force, elle nous 

est donnée par le Dieu de toute miséricorde ! 

 

EQUIPE 1323 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
C.,: « A l’aumônerie, j’ai rencontré des Petites Sœurs de l’Agneau : sœurs mendiantes, vivent du don 

des autres. Elles frappent à la porte et demandent à manger ; en retour, elles discutent tout 
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simplement avec leurs hôtes. Très souvent, les gens sont marqués par leur gentillesse, leur histoire… 

Ce don de soi m’a touchée. » 

K.,: « Un prêtre m’a marquée : l’Abbé R. Il nous a donné l’exemple : par son humilité, il nous rendait 

humble ; par sa bienveillance, il nous rendait bienveillant… Aussi, il encourageait les enfants à 

participer à la messe (apporter des fleurs avant la lecture de l’Evangile,…). Tout le monde était 

accueilli ; j’étais accueillie. » 

C.,: « Ma mamie. Elle priait dans les moments de peine, comme dans les moments de joie : il lui arrivait 

d’être à table, de s’arrêter net, de prier 15 minutes, puis de repartir. Elle m’a montré l’exemple. » 

K.,: « Ma maman. En pensant aux autres avant de penser à elle. » 

N.,: « Je ne les ai pas rencontrés personnellement, mais plusieurs personnalités m’ont marquées, par 
leur histoire et leurs actes : 
- Mère Teresa, qui embrassait les lépreux et aidait les plus pauvres 
- Guy Gilbert, prêtre dans la rue qui s’occupe des jeunes délinquants. » 
 
MG.,: « Le Pape François 1er ! Quelle leçon d’humilité, quel exemple à suivre ! L’affiche des JMJ le 

reflète si bien : le pape avec sa valise est au milieu des jeunes en chemin. Il est au milieu de nous… 

Dieu est parmi nous ! » 

 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi : 
 
MG.,: « Plein de rencontres et d’évènements ont marqué mon cheminement de foi : 

- A 15 ans, lorsque ma famille est arrivée en Bretagne, la rencontre avec le prêtre de la paroisse, 
l’Abbé R, m’a marquée à tout jamais. Son accueil et sa bienveillance m’ont touchée en plein 
cœur. J’ai pris conscience de ma foi. Je suis alors allée plus régulièrement  à l’église et me suis 
engagée dans la paroisse (joué de l’orgue pendant la messe, fait enfant de chœur…). Cette 
rencontre a été comme un déclic. » 

- A 17 ans, lorsque j’ai été accompagnatrice de jeunes collégiens en pèlerinage à Lourdes, cela 
m’a beaucoup apporté : l’échange avec les jeunes, le partage… 

- Ma participation aux JMJ de Rome en 2000! » 
 

C.,: «J’ai fait enfant de chœur depuis toute petite. Quand je vais à l’église, j’y vais pour moi et aussi 

pour les personnes âgées. Je leur apporte un peu de joie. » 

K.,: « Quand je suis allée à Rome et assistée à une célébration avec le Pape Jean-Paul II. Voir toute cette 

foule, cette communion de l’Eglise…Cela m’a profondément marquée. «  

N.,: « Je suis marquée depuis toute petite : je suis « dedans », j’ai la foi. Je remercie Dieu d’être 

« touchée ». » 

 Qu’est ce qui nourrit et dynamise notre foi… ? 

La prière.  N.,: « Je prie le matin et le soir. » MG.,: « Je prie davantage depuis que j’ai donné naissance 

à mon petit garçon. Je veux qu’il soit protégé par Dieu, par la Vierge Marie … »   

Les gens, les rencontres au quotidien…Même des non-chrétiens. C.,: « Si on rencontre quelqu’un de 

bien, ça donne envie de l’être à son tour. » 
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La messe. C.,: « La messe, ça recentre. Ça me permet de réfléchir sur les textes, de me remette sur les 

rails. » N.,: «  La messe, c’est le terreau  de notre foi. Il y a deux choses importantes : la Parole et la 

Communion. » 

EQUIPE 1324 

 Plus que jamais aujourd'hui nous avons besoin d'espérance dans notre monde dur : nous nous 
sentons brimés.  

 Il faut avancer, chercher, espérer, y croire... 

 Ayant les clés de l’église, cela me donne d'y aller quand je veux, de vivre des temps de solitude, 
de rencontre seule en présence... 

 26 ans de présence au Service du Secours Catholique = c'est ma vie. 

 Synode= partager, discuter ensemble.. 

 Église= il y a eu pour moi des moments de doutes, de découragement, envie de    décrocher... 
c'est mon mari qui m'a soutenu ( mort d'un cancer)  
 

 Retraité envie de se rendre utile : au S.C. (accueil SDF), associations humanitaires 

 Ma vie de croyant se vit  là. 

 Être chrétien = pratiquer dans la vie quotidienne... 
 

EQUIPE 1325 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

 Les sacrements, la parole, la catéchèse envers les jeunes ont dynamisé ma foi. 

 Les rencontres de personnes en communautés religieuses 

 Les témoignages en actes plutôt qu’en paroles 

 Apaisement de parents face au départ rapproché vers de Dieu de 2 de leurs enfants : 

témoignage de parents en paix, unis dans leur douleur et dans la joie de les savoir ailleurs. 

 Groupe de prières pour apprendre à prier, à louer avec des prêtres. Témoignages d’adultes 

confirmés. Enseignements et témoignages dans des veillées mariales, imposition des mains 

 J’ai fait mes premiers pas avec ma grand-mère qui témoignait. Petit enfant de 5 ans qui se 

prépare au baptême et qui explique à sa maman ce qu’elle ne connaissait pas. 

 Témoignage de grand-mère et maman dans l’enfance + laïcs + beauté de l’engagement 

chrétien chez des personnes simples et rayonnantes 

 La rencontre de la communauté du Verbe de vie, année sabbatique de discernement, vie 

fraternelle qui a conduit à la consécration. 

 Rencontres de prêtres, beauté du sacerdoce, comment Dieu donne et touche les laïcs par les 

prêtres, le Seigneur rejoint les vies ordinaires comme les mères de famille ou dans le travail 
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 Témoignages de conversion, personne n’est exclu de la joie, les grâces passent dans des vies 

toutes simples 

 Le témoignage de parents qui ont perdu un enfant. 

 Grands parents avec leur pèlerinage à Lourdes qui leur était indispensable malgré la guerre 

 Témoignage œcuménique (protestants et orthodoxes) par leurs connaissances de la parole 

 Une grande épreuve qui m’a dépouillé de tout (famille, travail, santé, maison) m’a aidé à 

trouver le Seigneur. 

 La rencontre d’une personne qui vivait sa foi autrement que ce que je connaissais et qui m’a 

appris à prier, à s’accrocher au Seigneur. Elle m’a conduit vers d’autres personnes et j’ai intégré 

des groupes de prières. Ils sont devenus ma famille. 

 La lecture de la vie des saints qui élève. Ils donnent envie de connaître la capacité qu’ils ont de 

vivre en Dieu. Je me suis accrochée à St François d’Assise 

EQUIPE 1327 

Les témoins rencontrés.  Ce qui m'a touché....interpellé... 
 
marqués par : 
 -des non chrétiens qui s'engagent  (un jeune en humanitaire au Mexique, un autre au Pérou) 
 -le pape actuel François  
 - poids de notre culture qui, parfois, a empêché de remettre en cause les affirmations de    
 l'Eglise 
 - pesanteur de l'Eglise  et ses interdits 
 - chacun a reçu un bagage religieux dès son enfance 
 - un prêtre rencontré dans mon enfance : beaucoup de générosité envers les gens, pas avare  

 de son temps, toujours à l'écoute ... 
 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi... 
  
 - des textes  d'Evangile interpellent quand ils font écho à notre vie quotidienne 
 - une personne cherche dans l'Evangile le bon cheminement à suivre pour résoudre un 

 problème    personnel 

 la lecture du livre « Conversation  avec Dieu » a fait redécouvrir l'Amour de Dieu et son 
écoute 

 
 Expérience  chrétienne  
 - si message Evangile bien compris → rencontre de J C est une bonne nouvelle 
 - beauté de la nature  
 - les petits bonheurs des échanges avec les autres, 
 - tout ce que l'on peut donner autour de nous ,les visites aux personnes seules isolées, 
 malades … 
 

EQUIPE 1331 
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Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

- Côtoyer des personnes qui portent à la fois des témoignages de vie et qui parlent de la foi. 

Ex : des grands parents qui prient et qui vont à la messe, qui disent le chapelet, qui fréquentent 

la parole de Dieu… 

- Rencontrer des personnes qui se sont engagées : 

 Vis-à-vis de Dieu dans la vie consacrée (prêtres, religieux, laïcs consacrés) 

 Vis-à-vis des autres dans une activité ex : l’hospitalité de Lourdes, le Secours Catholique, la 
Conférence Saint Vincent de Paul… 

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

Avoir pu poser des questions et avoir des réponses d’adultes sur la foi à l’époque de l’adolescence : 

Ex : temps de récollections, de retraites avec des enseignements et des conférences où on peut poser 

ses interrogations. 

EQUIPE 1333 

) Ai-je eu l’occasion de rencontrer des hommes et des femmes qui n'ont marqué par leur 

engagement, leur témoignage de foi chrétienne ? 
 

 Les petites sœurs des pauvres. Elles étaient sincères, en accord avec ce qu’elles faisaient, avec 
leurs principes, Belle démarche. La surprise de voir que cela pouvait exister chez les religieux. 
Les croyants ne sont pas toujours en accord avec leur vie . 
 
 Bertrand fondateur de l'Arche du caillou blanc. C'est une personne très croyante mais qui 
se »moque de tout le coté rituel de l’Église, cette tradition qui perd le fil de l’essentiel : la 
relation, la simplicité. Je le rejoins car jésus on le retrouve dans le cœur des pauvres et des 
personnes handicapées et pas dans les églises. Il pose la question : Comment se fait-il qu'une 
personne handicapée, fragile puissent nous apporter tant de choses ? C'est le miracle de Dieu. 
C'est là l'important. Il faut être dans l'accueil de la différence, qui nous apporte toujours plus 
que lire des textes qui n'ont pas ou plus de sens pour tellement de personne, 
 
 Personne en particulier, baigné dans une famille chrétienne et religieuse avec une bonne 
éducation religieuse: Petit séminaire …  Période difficile,  d’où rejet de la structure Église. 
 
 Personne en particulier, car certaines attitudes nous choquent. Exemple  prêtres accueillis 
dans des pays pauvres comme des dieux par des gens très pauvres et simples .Manque de 
simplicité  
 
Philippe un responsable de l’Arche car très croyant. 
 
 A le prêtre qui vient célébrer 
 
Les jeunes présents notent des points qui leur donnent envie de laisser tomber : 
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* le manque d'ouverture de l'église, 

 On a l'impression que c'est des places gardées. 

 On retrouve les mêmes jalousies qui existent dans notre quotidien souvent difficile  

 On ne souhaite pas y être mêlé 

* le décalage avec la réalité du monde d'aujourd'hui 

* Eglise est devenue trop business. 

 L'argent est utilisé étonnamment,  

 Ne va plus aux plus pauvres.  

 L’Eglise garde son côté intellectuel laissant les pauvres aux associations, 

  Les valeurs de la religion sont belles mais la manière de la vivre n'est pas géniale  

 

 

Ils s'interrogent : 

 

L’Église permet-elle de donner un sens à la vie ? 

 S’ouvre-t-elle aux autres ? Aux plus pauvres? 

Le prêtre partage-t-il le quotidien des autres ?  

Se fait-il proche des inquiétudes et des difficultés de la société dans lequel il vit ? 

Si un jour l’Église disait : nous faisons des actes concrets pour améliorer la vie des 

paroissiens, la liturgie est le domaine des prêtres, mais nous sommes aussi là pour le reste 

Aller  à la messe c'est ennuyeux, il ne faudrait pas chanter toujours et  il faudrait  des 

échanges, des questions. 

un plus jeune :j'ai  aimé parce que je pouvais dessiner et j’ai entendu  la vie de Jésus mais c'est 

un peu long 

 
 

EQUIPE 1334 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
- Mon  père  
- Figure de membres éloignés de la famille. Une tante religieuse en Inde 
- Prêtres , religieux, religieuses, dans le don d'eux-même 
- Point  de contact quand je vais chercher la Parole de Dieu (dans la messe ou lorsqu'elle vient à 

moi dans la providence) preuve que Dieu est vivant… qu'Il nous aime. 
- Une amie de maman (religieuse carmélite : SA JOIE) Témoin fort qui a mis ce désir de vivre avec 

le Christ. 
- Rencontre avec le foyer de charité (une communauté) : une famille, lieu aussi de formations… 

ou je puisais… 
- Ma  confirmation 
- Ma  maman, dans sa manière de vivre… un mot, une phrase 
- Un  membre du foyer dans sa manière de dire sa Foi en Jésus vivant pour faire entrer Jésus 

vivant dans ma vie 
- Un  prêtre 
- Les  prêtres en famille (autour de la table familiale) avec demande de conseil au prêtre 
- Aumônerie  
- Famille  de ma maman très chrétienne. Mon oncle dans un monastère, le silence, la prière, la 

rencontre avec mon grand-oncle très croyant… Découverte d'un foyer de charité 
- « l'apprentissage »  du caté. Rencontre avec prêtres, religieuses, pauvres, personnes âgées… 
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désir d'un plus… (séparation avec son papa Bouddhiste pendant 3 ans!) témoignage de vie 
simplement sans paroles… 

- Mes  grands-parents : leur droiture, leur amour de la vérité dans leur vie : charité en acte (peu 
de prière mais la prière les portait) 

- Séminariste  de la paroisse devenu diacre, prêtre… 
- Témoignage  et questions des jeunes 
- Des  prêtres  
- Des  personnes engagées dans l’Église 
- Des  personnes qui se posent des questions pour avancer, pour « changer l’église » et peut-être 

changer nos regards 
- Des  jeunes, des enfants qui connaissent pas ou peu notre Seigneur 
- Des  religieuses missionnaires (témoignage-photos) 
- Des  personnes heureuses d'avoir donné leur vie au Seigneur dans le service dans l’Église 
- Des  jeunes qui peuvent donner beaucoup, et aller loin dans leur attachement au Seigneur et 

à ses exigences de VIE. 
 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
- participation à un mouvement : lieu d'engagement, formateur. 
- En arrivant à Tressaint : la Force de la communauté qui m'a aidé à avancer… Force qui devient 

possibilité d'avancer. 
- Prière, office en commun. Prier ensemble. 
- « en 68 » au lieu de manifester… construction (en aidant) d'un foyer de charité 
- Prière en commun en couple. 
- contact avec les foyers 
- livres et catéchèse « à contre-courant »… 
- séjour dans une abbaye pour la musique… rigueur sur les horaires donc je suis allée aux prières 

de nuit… et cela m'a profondément touchée. 
- un séminariste puis diacre puis prêtre qui m'a poussé à m'engager… à prendre des 

responsabilités 
- courrier avec l'évêque 
- témoignage de l'évêque très disponible 
- la pierre qui me permet de tenir, d'avancer, c'est l'oraison (je ne peux pas la lâcher !) 
- les rassemblements d’Église 
- la formation pour mieux vivre la liturgie (stage d'orgues, réunion d'équipes liturgique ou nous 

préparions TOUT (y compris chants et prière universelle) à l'aide de livres, revues. Avec la 
présence de prêtre ! 

- rencontre personnelle avec le prêtre de la paroisse au début de la préparation à ma profession 
de Foi 

- l'accompagnement spirituel par un prêtre (que j'ai découvert au foyer de charité) 
 

EQUIPE 1335 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 
- Amis de classe : témoignage de joie. Eveil des questions. Préparation du terreau pour une rencontre 

avec Jésus vivant. 

- Parents chrétiens ; MEJ < ; A chaque fois, des prêtres et des laïcs présents sur ma route. Rencontres 

qui ont fortifié ma foi. 
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- Famille chrétienne. Rencontre d'un prêtre qui nous a un peu retournés. Rôle important de plusieurs 

prêtres, d'un évêque ancien père de Foyer qui rayonne de la joie de l'Evangile. 

- Très édifié par ses grands-parents et sa maman. A 14-15 ans, rencontre d'un homme de 85 ans, 

réformé militaire qui avait une foi ardente. Faisait partie d'un mouvement qui a été condamné par 

l’Église. Il s'est soumis à l’Église : beau témoignage d'obéissance. 

- Ma grand-mère avait une foi profonde, maman aussi. Mon père avait un vrai respect pour Dieu. Le 

Père Hervé Gosselin : son « oui » au Seigneur (quand il a accepté d'être évêque) a été très fort. Cela 

m'a donné un élan, un témoignage de foi qui me pousse  à m'interroger. 

- Témoignage de ma grand-mère. Le fait de la voir prier m'a toujours marqué. J'ai fait le chemin de 

croix avec elle. Pèlerinage de jeunes à Lourdes. Marquée par la joie de croire des séminaristes et 

prêtres du diocèse. Ce dont ils rayonnaient était ce que je cherchais. Découverte prière / parole de 

Dieu / sacrements. 

- Rencontre d'un jeune prêtre qui passait dans les classes quand j'étais à l'école primaire. Ce qui m'a 

frappé : sa joie et son enthousiasme. Bien plus tard,  premier contact avec le Foyer de Tressaint : des 

personnes qui essaient de vivre leur vie chrétienne à fond. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 
- Ouverture du Concile Vatican II. J'étais en 5ème dans un collège religieux. Redécouverte de l'Esprit 

Saint. Evénement énorme qu'on a suivi toute l'année. 

- Expérience chrétienne qui est passée par la Ste Vierge. Elle ne m'a jamais quittée, elle m'a conduite 

à Jésus. Plus tard à Lourdes, j'ai « donné » mes enfants à Marie, en lui confiant leur vie chrétienne, leur 

vie spirituelle. J'ai accompagné maman qui était malade jusqu'à sa mort. Elle-même avait vécu une 

expérience avec Marie qui l'a prévenue qu’elle allait mourir dans les heures qui suivaient (alors 

pourtant que sa santé s'était améliorée et qu'elle devait sortir de l'hôpital). 

- Le Foyer de Charité a été pour moi une rencontre importante : une famille qui essaie de vivre 

l'Evangile au quotidien. Cette rencontre a rejoint une souffrance quand j'étais étudiante et que je 

voyais les autres jeunes s'abimer lors des soirées. Comment leur annoncer la bonne nouvelle qu'ils 

sont aimés ? S'ils savaient combien Dieu les aime ! La communauté chrétienne est vraiment ce 

témoignage de l'Evangile. 

- Prière quotidienne. Environnement qui nourrit et dynamise notre foi. Foyer de Charité / famille/ 

enfants. 

- La rencontre d'un prêtre lors du sacrement du pardon que je n'avais pas reçu depuis fort longtemps. 

Les retraites spirituelles que j'ai faites quand j'ai repris le chemin de la foi, et l'accompagnement dont 

j'ai pu bénéficier. 

EQUIPE 1336 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

- Un prêtre qui célébrait la messe chaque semaine au V240 de l’hôpital de Dinan 
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- Un curé de campagne qui s’est occupé des enfants  d’un père de famille malade en les faisant 

travailler le soir. 

- Une religieuse qui expliquait toutes les semaines les différents points de la messe aux enfants 

du catéchisme 

- La statue de Notre Dame de Boulogne s’est promenée d’une commune à l’autre pendant la 

guerre. Son passage était préparée par des guirlandes le long du parcours et accompagné par 

une foule de pèlerins : un jour, une femme a marché pendant 4 km pieds nus pour demander 

le retour de son mari prisonnier. Celui-ci est arrivé le lendemain. 

Ce qui a marqué mon cheminement 

- Le catéchisme, 2 fois par semaine à la paroisse dont une fois avant les vêpres 

- Les parents, qui attachaient beaucoup d’importance au catéchisme et aux cérémonies 

- Les missions 

- La kermesse pour les prisonniers de guerre (occasion de se retrouver entre jeunes) 

EQUIPE 1337 

Rencontres 

-Pour tous ceux qui l’ont connu, l’Abbé B qui a su concilier tout le monde, jeunes et moins jeunes, 

pratiquants et non pratiquants. Savait faire confiance et mettre en confiance. Il était à l’écoute de 

tous ; était en avance et prévoyant : il avait déjà mis en place des célébrations sans prêtre (alors 

qu’aujourd’hui, il est difficile d’en parler). 

-Un guide de la prière en raison de célébrations d’obsèques très personnalisées. Elles sont souvent 

dépersonnalisées, standardisées, y compris quand c’est un prêtre qui officie. 

-Mon oncle célibataire qui m’a recueillie chez lui avec mes 2 frères quand ma maman est décédée. 

Très croyant, pratiquant. Donnait beaucoup. Il avait du mal avec l’Eglise et une pratique assez 

personnelle à l’église et en dehors. Ne se sentait pas digne de communier. Détestait l’hypocrisie : il 

«  fuyait » le «geste de la paix » car il était exaspéré par les personnes qui faisaient ce geste à l’église 

et qui ne disaient pas bonjour dans la rue. 

-Mes parents. Croyants et pratiquants, sans le verbaliser. Une vie donnée : avec une ferme et 11 

enfants ils n’ont jamais pris de temps pour eux, jamais  pensé à eux. 

Une guide de la prière note la richesse des échanges avec des familles non pratiquantes lors de la 

préparation des obsèques. La rencontre peut apaiser ou révolter. Cela dépend de l’état dans lequel on 

est lors des rencontres. On retient peut-être plus les personnes qui apaisent. 

Qu’est-ce que cela m’a apporté ? 

 

Confirmation dans l’engagement ;  appel de ces personnes ; confiance réciproque : on se tire 

vers le haut. 

Interpellation : est-ce que je suis sur le bon chemin ? 

Qu’est-ce qui nourrit notre foi de tous les jours ?  
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Le sourire des autres ; la joie de vivre ; le bonheur des petits-enfants ; la joie des autres : 

exemple de la personne âgée. 

EQUIPE 1339 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi 

 J'ai suivi mes parents pour plusieurs mais on voit des orientations différentes entre nous et 
dans nos familles 

 Il y a une quête personnelle, beaucoup de temps à trouver, ou pas 

 Une rencontre personnelle marquante avec la Parole, avec le Christ 

 Une expérience forte vécue qui a été un tournant, appel perçu à une vocation dans un lieu 
précis 

 Importance d'une amitié, de témoignages. 

 Cheminement en couple, dans un choix de vie fait à 2 

 Il y a un choix à faire, ce qui m'a aidé a été de me donner les moyens d'avancer dans mon 
cheminement 

 Pas d'appel perçu 

 Questionnement : Pourquoi je suis là aujourd'hui ? Et avec telles personnes ? 

 On a décroché dans la foi car l'ennui nous a éloigné, ici, on trouve une ambiance, une joie, 
des vivants. 

 Arrêt du caté car trop scolaire, pas de rencontre,  

 La méditation est importante. 
 

EQUIPE 1341 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

Famille très pratiquante depuis toujours mais depuis 5 ans, mes rencontres avec un groupe de mères 
catholiques m’apporte énormément. Profondeur et richesse de la prière, de ce qu’elle peut apporter. 

Au gré de mon parcours, mon ancien évêque très à l’écoute, toujours disponible sur e chemin du 
partage et de l’écoute. Et les différentes rencontres au fil de mon parcours, des personnes mises sur 
mon chemin. 

Ma grand-mère très croyante m’a marqué, je me remémore souvent la famille réunie autour de la 
cheminée pour prier ensemble. 

Les rencontres avec les familles lors des obsèques me marquent : il y a une foi intérieure chez des 
personnes que l’on ne voit pas souvent à l’église. Quelque chose les pousse dans ces moment-là, il y a 
chez eux une attente. 

Pour moi, le baptême à l’église primordial, sinon il nous manque quelque chose d’important. 

Depuis toute petite j’ai toujours rencontré des personnes engagées : prêtrise, religieuses …  la 1ère 
personne qui m’a marqué est un aumônier. 

Dans mon travail d’infirmière, la rencontre avec l’autre est primordiale, c’est ce que j’essaie de 
poursuivre. 
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La prière prend une place importante dès le plus jeune âge. Et puis les rencontres au hasard de la vie, 
l’admiration pour les brancardiers à Lourdes. Remerciement à notre fille qui nous a ramené dans une 
foi fervente. 

 Les lectures, évangiles, sermons, une statue nourrissent notre foi. 

La présence à la messe est vitale pour se retrouver avec Dieu. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

Quand j’étais enfermée dans ma chambre d’hôpital, je suis allée dans la chapelle de l’hôpital : la statue 
de la vierge a été une révélation. Et c’est là que j’ai remis le pied dans la foi. 

Les  rencontres et les difficultés de la vie ne sont pas fortuites. La maladie, la naissance d’un enfant 
handicapé orientent notre chemin de foi. 

Ma famille m’a marquée par son engagement au sein de l’église et leur engagement de vie en tant que 
famille d’accueil. 

Lourdes : en tant que brancardière, c’est pour moi une autre façon de prier, « semaine sacrée » pour 
moi et les miens que j’emmène à travers mes prières et mes pensées. 

L’abbaye de Boquen a été un élément vital il y a 10 ans. Atmosphère très dépouillée, havre de 
plénitude, de joie, de rayonnement, de paix. 

Séminaire orthodoxe russe à Paris est un lieu de prière fort dans lequel on se sent poussé vers la prière. 

EQUIPE 1342 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 

1- Familles croyantes, pratiquantes : 

 Grand-mère : Elle me parlait de Jésus ; m’a appris à prier. M’a préparée à la première 
communion. Par elle j’ai senti le passage du Seigneur. 

 Grand-mère qui a été comme le ciment de ma vie. 

 Mes grands-parents et parents très croyants : prière en famille, services aux plus 
pauvres, engagements dans l’Eglise et la cité (conseil municipal). Ils m’ont éveillée à 
Dieu, aux autres, spécialement les plus pauvres ; à une présence active dans l’Eglise 
et le monde. 

 Maman : une personne très travailleuse…Mes parents très croyants. 

 Mon couple. La foi de mon mari « dure comme la pierre ». 

 « Avec mon mari, nous voulions  construire ensemble un idéal de vie.  
 

2- Educateurs : 

 Des religieuses qui m’ont préparée à la première communion. 

 Des sœurs de diverses congrégations. Une enseignante en primaire, une autre en 
collège qui ont éveillé ma vocation en me posant la question : « Missionnaire, 
pourquoi pas ? » 

 Telle, telle religieuse au cours de mes études. 
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 Des prêtres de paroisse. Des prêtres d’exception dont un prêtre (vocation tardive), 
ouvert à tous, proche de tous, toujours prêt à se donner…Il avait du poids dans les 
relations avec les gens. 

 Des animateurs de retraite de jeunes : bénédictin, jésuite, aumôniers de 
mouvements. 

 
3- Mouvements et groupes spirituels : 

 Enfant de Marie.  Croisade eucharistique.    JECF JOCF. Ces mouvements ont soutenu 
notre foi. « J’aurais pu dévier : j’ai rencontré la JOCF. » 

 Equipe de prière du Rosaire depuis 31 ans. 

 Groupe charismatique : « Réjouis-toi ». Ces groupes soutiennent notre foi, nous 
apportent la sérénité, nous ouvrent aux autres, nous poussent à voir le positif chez 
les autres. 

 
4- Les épreuves : 

 La maladie : cancer pour deux personnes du groupe. Réception du sacrement des 
malades. Joie profonde ! Certitude que Dieu guérit  même physiquement. 

 Cancer de notre fille.  Nous avons tenu grâce à notre foi. Notre foi s’en est trouvée 
solidifiée. 

 Médecins et personnel soignants plein d’humanité qui m’ont consolée, réconfortée. 
 
5- Autres évènements : 

 La proximité avec des enfants en difficulté scolaire. Ai tenu, grâce à une formation en 
sophrologie. 

 L’engagement près des plus pauvres, au Pérou à travers une association. 

 L’envoi en mission ouvrière par ma congrégation, en région parisienne. 

 Le partage de foi avec prêtres, laïcs, religieuses en mission ouvrière. Avec eux, j’ai 
appris à relire ma vie, à prier avec ma vie. 

 Le coude à coude au travail avec des personnes loin de l’Eglise. La lutte syndicale. 

 Un envoi en mission au Pérou et 17 ans de présence au milieu de familles en difficultés 
matérielles mais riches de solidarité et de foi. Ouverture à la mission universelle de 
l’Eglise. Les pauvres m’ont évangélisée. 

 A 23 ans, j’avais envie de connaître d’autres religions. J’ai été prise dans les griffes de 
la secte Moon. Je ne suis pas restée longtemps. J’étais perturbée par tout ce que 
j’entendais. J’ai demandé : « Vous ne parlez jamais de Marie ? »…Moi, j’avais 
confiance en elle et je la priais tous les jours. Mes parents sont venus me chercher.  Il 
y a eu aussi l’accident de voiture de mes parents : ils ont perdu la vie. Ma famille s’est 
éloignée de la foi. Pour moi, dans mon chagrin, je me suis senti soutenue, fortifiée 
dans ma foi en Jésus et Marie. 

 J’ai participé à des groupes bibliques avec des évangélistes. J’étais chrétienne plus que 
catholique ou protestante. Je me retrouvais plus à l’aise au culte qu’aux célébrations 
catholiques. 

 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
Aujourd’hui, est-ce que l’Evangile et la rencontre de Jésus-Christ sont une Bonne Nouvelle pour moi ? 
Qu’est-ce qui nourrit et dynamise notre foi dans la vie de tous les jours ? 
 

 Trois personnes  soulignent qu’elles sont aidées par des lectures, tout spécialement les livres 
de Guy Gilbert : «  Jésus est au centre : Guy le retrouve dans les personnes rencontrées. Voir 
le Christ dans les personnes, ce n’est pas facile pour moi ! Il a eu une enfance inondée 
d’amour ; il a senti le besoin de donner tout cet amour. » Le livre : La rue est mon église, m’a 
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remise en cause. Il vit avec les sans-abris, avec ceux que l’on regarde mal. En même temps, il 
se retire dans un monastère pour prier, sinon, il serait à bout de souffle ! Moi aussi, j’ai dévoré 
ses bouquins, il est tellement vrai ! Témoignage fort ! Il part toujours de l’attitude du Christ. 

 Ce qui nourrit ma foi et la dynamise, c’est la prière personnelle, l’oraison quotidienne, la 
contemplation du Christ dans l’Evangile, la prière communautaire, l’Eucharistie quotidienne, 
le sacrement de réconciliation, le partage de la Parole en communauté ou avec des laïcs en 
CVX,  dans les groupes DIPRO de notre famille spirituelle, dans les récollections que nous 
animons. Egalement, la lecture du journal, les rencontres avec toute personne spécialement 
des personnes en précarité, la relecture personnelle et communautaire…Le groupe FEDEAR. 

 La vie de prière seule et en communauté ; la contemplation du Christ dans l’Evangile ; des livres 
comme ceux du P. Beaudiquet ; la lecture du Pèlerin, de Panorama. Les rencontres dans le 
cadre du service d’accueil à la maison de retraite. En communauté, c’est parfois difficile, on se 
heurte, mais on se demande pardon et on repart ! 

 Le matin, le Christ est pour moi la première personne rencontrée. Dans la matinée, avec ma 
femme, nous lisons l’Evangile et nous prions le chapelet ensemble. Une heure avec le Seigneur, 
cela a changé nos vies ! C’est notre ciment du matin. Quand je vais seul à la pêche, je me 
retrouve seul avec le Christ. Je médite intérieurement, je vis avec Lui. 

 Le Christ est ma motivation première. J’ai dû m’accrocher, il y a 30 ans, pour vivre ma foi ! Le 
groupe de prière du Rosaire qui dure depuis 32 ans. La Parole de Dieu me nourrit ; j’ai soif de 
l’Eucharistie. Le sacrement de pénitence est important pour moi. Se faire suivre, se faire aider 
pour voir les choses à leur juste mesure. Le service des autres : comme secrétaire de mairie, 
j’ai vu beaucoup de misère ; c’était une mission sociale. J’ai accompagné des mourants. 
Aujourd’hui, j’accueille beaucoup de gens en difficulté ; ils ont besoin d’écoute. Il suffit de dire 
oui ! Merci à mon mari qui m’accueille telle que je suis !  

 Ce qui dynamise et nourrit ma foi, c’est la rencontre avec d’autres : essayer de comprendre, 
aider à avancer. La rencontre avec d’autres, c’est un des moteurs pour moi qui m’aide à 
avancer. 

 Guy Gilbert m’a remuée : il vit l’Evangile. L’Evangile, le Christ m’interpellent. Avec JP, on 
intériorise nos engagements ensemble. Quand nous allons au Pérou, nous aimons vivre au 
Foyer, avec les enfants de la rue : ils ont beaucoup souffert. Nous sommes des grands parents 
pour eux, ils nous font confiance, ils nous apportent beaucoup. Ces rencontres me marquent. 
Nous prions plus quand on est là-bas, avec eux ! 

 

EQUIPE 1346 

 
Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

 « Je n’ai pas fait de rencontres marquantes. Dans mon expérience, la religion restait quelque 

chose de formel, même chez les prêtres. J’avais l’impression que c’est de la théorie, que ce 

n’est pas vécu. Exceptées des obsèques il y a 6 mois, qui étaient habitées et profondes grâce 

au célébrant, j’ai souvent l’impression que les célébrations sont du pur formalisme. On répète 

des textes qui ne veulent plus rien dire et qui sont abstraits. Lors de ces obsèques, ce prêtre 

m’a touché car il y avait une vraie sincérité. On sentait que c’était du vécu, pas du par cœur. 

Ca sortait de lui» 

 Témoignages vivants de chrétiens heureux. 

 « Rencontres avec des témoins cohérents, lumineux, entraînants, au collège et au lycée. Cela 

a été essentiel pour passer d’une foi reçue par mes parents à une foi personnelle. » 
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 « On priait en famille et c’est un socle. » 

 « Un de mes professeurs au collège » 

 Contacts avec des personnes consacrées, dont ma tante. 

 « Rencontre avec un prêtre. » 

 Des moines 

 Les membres des Foyers de Charité 

 Des jeunes hyper engagés pour témoigner du Christ (Anuncio, Glorious, etc…) 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

 « J’ai vécu le génocide rwandais. Blessures intérieures profondes en voyant des gens qui se 

tuent, qui meurent sous mes yeux. Quand on vit la souffrance, on se demande si Dieu existe 

et pourquoi il accepte cela. Mais au fur et à mesure, j’ai compris que si j’étais en vie, c’était 

grâce à Dieu. Désir de pardonner pour continuer à vivre. » 

 « Foi en famille extérieure et rituelle, comme tout le monde autour… J’ai fait les gestes du rite 

mais y ai-je jamais cru ? Il existe différentes religions, sources de beaucoup de malheurs et de 

guerres. Pourquoi l’une d’entre elles aurait-elle raison ? Si Dieu existe, pourquoi laisse-t-il 

commettre autant d’atrocités ? C’est lui le « patron » ou non ? Les textes de la religion sont 

pour moi incompréhensibles et sans lien avec notre quotidien. Je les vois comme une 

construction historique au fil des siècles, des conciles et des synodes. » 

 « Appartenir à un groupe de prière : y partager nos souffrances et nos joies. Etre écoutée, 

encouragée…. J’y ai reçu beaucoup d’aide. » 

 « L’Evangile est pour moi une bonne nouvelle car la vie du chrétien révèle la réalité de la vie. 

Il n’y a pas que la souffrance ou la mort. Il y a aussi la vie et la résurrection au quotidien. » 

 « Lecture de la Parole de Dieu, à accueillir telle qu’elle est, et messe quotidienne, m’aident à 

me renouveler ». 

 « Ce qui m’a marqué le plus, c’est la rencontre de témoins chrétiens qui puissent me montrer 

ce qu’est un chrétien ! » 

 « La priorité : permettre de rencontrer des chrétiens. Entendre des témoins, des témoignages. 

Partage de vie. Amitiés. Gratuité. » 

 « J’ai été marqué par le mois de Marie où la statue de la Vierge Marie allait de maison en 

maison. » 

 « J’ai une grande attente spirituelle. Pourquoi y a-t-il une telle différence de fréquentation des 

lieux de culte entre hier et aujourd’hui ? Une telle rupture par rapport à mon enfance ? Est-ce 

à cause du matérialisme ? D’une meilleure éducation des gens ? De l’éclatement des liens 

familiaux ? De l’égocentrisme des gens ? » 
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 Evangile très important pour moi. Fondement pour connaître Jésus et approfondir ma foi. La 

messe quotidienne est essentielle. 

 « La possibilité d’être accompagnée spirituellement par des adultes profondément chrétiens, 

qui acceptaient de répondre à mes questions. 

 J’ai été marquée par des pèlerinages de jeunes (FRAT, pélés des étudiants…), les JMJ. 

 La communauté de l’Emmanuel et des groupes de prière de louange et d’adoration. 

 La fréquentation assidue de temps d’Adoration du Saint Sacrement quand j’étais étudiante… 

 Les équipes paroissiales m’ont fait confiance alors que j’étais très jeune. Cela m’a permis 

d’avoir l’impression de faire partie de la paroisse, et non pas d’être seulement de passage. 

 J’ai animé de nombreuses messes du dimanche soir, j’ai fait partie d’équipes de préparation 

d’évènements diocésains ou nationaux… 

EQUIPE 1347 

 

Les témoins que nous avons rencontrés et qui nous ont touchés : 
 
 
AM., environ 60 ans, c'est sa gd-mère, elle l'emmenait à la messe. Et plus tard à une messe 
d'enterrement elle a retrouvé les racines de son enfance, avec ce qu'elle avait vécu avec sa gd-mère. 
Pour K. aussi, le 1er témoin fut sa gd-mère qui priait le soir à genoux.  
AM. a eu un enfant né avec une malformation grave. Et tout se passait si mal qu'elle est allée dans une 
église prier ainsi, comme un cri :  « Marie, vous connaissez notre enfant malade, faites ce que vous 
voulez. Mais si vous me le laissez, vous me le laissez en bonne santé ».  Après un an de galère, à partir 
de là tout a changé dans le service hospitalier...Il a été opéré et...il est d'une extraordinaire santé ! 
AM. a aussi beaucoup reçu des w-end à TiMADEUC, lors des années de lycée, les prières de Matines et 
leurs chants. Puis plus tard d'un prêtre lors d'un enterrement,  qui l'a incité à faire une retraite avec ses 
enfants. Même les notes de ses adolescents ont été meilleures ! PAIX et SERENITE. Pas de mal à aller à 
la messe ensuite. Puis une lecture : « Lettre à un(e) divorcé(e) » où elle s'est sentie en accord avec 
toutes les pages a changé sa vie et elle s'est engagée dans N.Dame de l'Alliance. 
 
Pour R., c'est sa Maman veuve à 28 ans avec 4 enfants (sa Maman avait continué l'engagement d'Eglise 
de son papa, elle allait à la messe chaque jour et presque chaque soir leur lisait la Bible), qui a été un 
témoin fort. Et comme pour F. et K., ( entre 60 et 65 ans) c'est la vie dans les mouvements de jeunes, 
puis l'appel par un prêtre d'aider à l'animation d'un camp, qui lui a beaucoup apporté, avec une belle 
expérience de la présence de la Vierge Marie. En découvrant que chaque baptisé a sa responsabilité 
dans l'Eglise elle a reçu l'appel à consacrer sa vie à Dieu. 
 
L'accueil des Capucins sur Guingamp, leur liturgie très épurée ont apporté à F. le goût de la fidélité dans 
la prière, la simplicité du cœur toujours prêt à soulager, la joie de croire. Pareil plus tard avec des prêtres  
qu'elle a rencontré après son veuvage précoce : un accueil très fraternel, chaleureux, le sacrement de 
Réconciliation, sources de Joie et de Confiance dans la vie et en elle-même : « Dieu ne peut 
m'abandonner... » 
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L'Evangile et la rencontre de Jésus : une BONNE NOUVELLE ! 
 
Oui Il écoute nos prières, Il répond : 
L'ambiance n'était pas gagnée pour fêter en famille ses 60 ans, les relations étaient alourdies par deux 
décès de proches, aussi R. est allée prier disant : « C'est Toi qui peut agir dans les cœurs, c'est toi qui 
sait faire, Jésus ».Elle est ressortie avec la conviction que Jésus était à ses côtés, avec une grande paix. 
Et de fait cette réunion familiale fut une grande joie. 
Oui, c'est clair, ça change tout et c'est SUPER ! nous dit AM. Et ça fait du bien d'entendre qu'Il est là 
pour les cœurs brisés, humiliés. L'Esprit creuse en nous la pauvreté pour nous apprendre à prier. Du 
fait que je sois bien pauvre, bien humiliée, ça me donne une place dans l'Eglise. Divorcée, je me croyais 
excommuniée durant dix ans j'ai cru cela ! 
K. est beaucoup aidée par l'adoration eucharistique, cela lui permet de vivre sa journée dans les mains 
du Seigneur, et c'est la Vierge Marie qui accueille à travers elle ceux qu'elle rencontre. 
 
C'est une Bonne Nouvelle, parce que ce n'est jamais pareil avec Dieu, Il me surprend très souvent, dit 
F., et Il me donne une force qui m'étonne et m'émerveille, même s'il m'arrive d'avoir des 
découragements, d'être abattue ou désemparée devant mes enfants, ou devant moi-même. Souvent 
je me dis après coup : « Le Seigneur était là et je ne savais pas ! » Et je suis surprise de la confiance qu'Il 
me fait dans mon travail, ou près de mes enfants. Cela me donne beaucoup de joie. Avec Jésus nous 
ne sommes pas seuls, au fond je ne suis jamais seule, même quand je suis seule. Je crois aussi beaucoup 
à la communion avec mon mari qui l'a rejoint dans Son grand Mystère, et à sa protection pour nos 
enfants. La mort ne sépare pas ceux que Dieu a unis. Cela aussi est une extraordinaire Bonne nouvelle. 
Tout est nouveau dans l'au-delà de la mort et cependant il y a continuité d'une autre manière. Christ a 
vaincu la mort, et l'absurdité du mal...L'Amour est plus fort que la mort, la Vie est plus forte que la 
mort, voilà encore une tellement Bonne Nouvelle, grâce à Jésus LE VIVANT. 
 

EQUIPE 1348 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé…  

 
Les membres de notre équipe ont tous rencontré ou fréquenté des témoins de foi chrétienne qui les 
ont influencés :  

- le chanoine M ancien supérieur des Cordeliers rayonnant d’une foi qu’il a su transmettre à 
nombre de ses élèves 

- Monseigneur HP d’Evran, évêque missionnaire en Chine durant près de vingt ans,  digne et 
courageux face au régime athée qu’il a dû ensuite affronter 

- Le fils d’un couple membre de l’équipe revenu à Dieu après s’en être éloigné et qui lui a 
consacré sa vie 

- Des prêtres ayant mis leur sacerdoce au service de causes sociales : le Père JM , prêtre ouvrier 
durant 30 ans et les retraites qu’il anime aujourd’hui, le Père Gilbert qui s’est consacré aux 
jeunes délinquants, Jean Vanier fondateur de l’Arche au service des pauvres et des plus faibles 

- Pierre-Yves Gomez, créateur du parcours Zachée  

- Le peuple portugais et la ferveur de sa pratique religieuse 

- Le milieu familial  d’un membre de l’équipe qui a reçu de lui  l’héritage d’une confiance 
inébranlable dans la mission divine de l’Eglise 

- L’expérience d’un membre ayant rempli la fonction d’aumônier d’ Hôpital proche durant ces 
années de la misère, de la souffrance et de la mort 

Conclusions : 
1-Les membres de l’équipe ont tous reçu des témoignages forts 
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2-Ce sont ces témoignages qui expliquent en grande partie la solidité de leur foi chrétienne 
aujourd’hui 

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

La réponse à cette question est en partie contenue dans la question précédente : les rencontres avec 
des chrétiens exemplaires montrant par leurs actes le chemin de la foi et de l’espérance.  
Il s’y ajoute les pèlerinages chrétiens qui font prendre conscience de la force de la foi   vécue par les 
foules chrétiennes rassemblées. 
Les retraites comme à Boquen périodes parfois irremplaçables d’approfondissement de sa foi 
personnelle.  
Les groupes de partage auxquels ont participé les membres de notre équipe ont été selon leur avis 
unanime  un moyen d’amélioration de leur pratique chrétienne (Parcours Zachée, Equipes Notre 
Dame). 
 

EQUIPE 1349 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 
En tant que chrétien, je suis touché de voir que nous sommes 13 autour de cette table. 
 
Nous sommes touchés par les familles lorsque nous préparons des funérailles, même si elles sont loin 
de l'Eglise, elles nous bousculent avec leur histoire de vie, leurs attentes mais souvent il ne faut rien 
attendre en retour. C'est un peu la même chose lors des journées CPM, on doit être là même si on sait 
qu'après leur mariage, peu reviendront à l'Eglise. 
 
Il y a quelques années, j'ai été touché par un groupe de jeunes dans une aumônerie, ils venaient avec 
leur pique-nique, l'un d'entre eux était non croyant. Après plusieurs rencontres, il a demandé le 
baptême. 
 
Dans la paroisse ou vit mes enfants, je suis touché par ce qui se vit. La catéchèse est faite à l'école et 
rien que pour la première communion, il faut bloquer trois dimanches car il y a plus de 60 enfants pour 
une paroisse de 6 relais ! Les assemblées participent beaucoup, il n'y a pas de chorale, juste un 
animateur qui fait chanter tout le monde. Les célébrations sont simples, il y a beaucoup d'humilité, on 
s'y sent bien. J'ai l'impression de vivre là-bas ce que l'on vivait ici il y a 25 ans. L' ACE tourne à plein 
régime. 
 
J'ai récemment été bousculé par les parents d'un enfant malade lors du décès de celle -ci. Ces parents 
ne sont pas proches de l'Eglise mais la façon dont ils ont accompagné leur bébé, les paroles qu'ils ont 
eues avec nous personnel soignant, avec les personnes qui les ont aidés à préparer les obsèques, la 
sérénité qui règne dans leur foyer. Tout cela m'a donné un souffle pour continuer mon travail et je me 
dis que l'Esprit est là à travers ces gens qui ne cherchent pas à prouver quelque-chose, qui vivent 
simplement. 
 
Lourdes est un endroit qui nous bouscule et qui bouscule les jeunes hospitaliers ou non. Il faut les voir 
partir et quand ils reviennent, ce ne sont plus les mêmes. Il faut soutenir les jeunes et leur proposer 
des mouvements qui les intéressent. 
 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
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Mon cheminement de Foi a été marqué par le prêtre que j'ai connu dans mon enfance d'une part parce 
que en dehors des célébrations du dimanche, j'allais tous les jours au presbytère porter du lait mais 
aussi car dès mon plus jeune âge, je suivais mes parents à la chorale paroissiale. ¨Pour moi, ma Foi 
prend un réel sens par le biais du chant et j'aime aujourd'hui animer les célébrations, chanter et je suis 
contente de voir que mes enfants me suivent. 
 
Des gens qui sont investis auprès des jeunes, des ados m'ont boosté dans ma Foi. On se sent épaulé 
quand on rencontre ces personnes, porté mais souvent de retour chez soi, on perd le fil, la force 
retombe. Heureusement que l'on rencontre des personnes qui nous boostent, on aimerait les garder. 
 
L'Evangile, c'est difficile de faire le rapprochement avec la vie de tous les jours car je ne prends pas le 
temps de la lire aussi. Les rencontres que je fais dynamisent plus ma vie que l'Evangile. 
 
Cet été au chapiteau à Saint-Cast, après la messe, il y avait un pot. Je discutai avec une personne quand 
une autre est arrivée. La première personne a dû partir et je me suis retrouvé avec l'autre personne et 
sa femme. Nous avons beaucoup discuté et nous nous sommes revus. J'ai sympathisé avec des gens 
que je n'aurai sans doute jamais connus dans un autre lieu. Il est vrai que quelque part nous étions liés 
puisque nous étions au même endroit. J'aime vivre ma Foi quand il y a un cadre, un lieu, un temps et 
un après temps pour se rencontrer. 
 
Certains relais se retrouvent ensemble après la messe pour partager un verre de l'amitié lorsque la 
messe est célébrée dans leur relais. 
 

EQUIPE 1351 

 

AM : une cheftaine, des prêtres m'ont marquée, enfant 
Ce qui m'a le plus marqué : ma rencontre avec Marthe Robin il y a 48 ans. Moteur d'espérance. Car a 
éclaté de rire en voyant AM raconter différentes choses. Qu'une femme puisse ainsi souffrir et éclater 
de rire...quelle espérance. 
O : après ma conversion, la rencontre de missionnaires au Cameroun m'ont faire dire : « ça vaut le 
coup de tout donner pour le Christ. » 
 
M : enfant, le curé du village, respirait la bonté. 
Adulte, mon oncle M., bénédictin, avec qui j'ai entretenu des liens épistolaires. Il a formé mon 
jugement dans le sens de la miséricorde. 
 
MT : on ne se rend pas compte sur le coup de l'importance de certaines rencontres. Avec du recul, on 
se rend compte de l'impact sur notre vie. 
Mgr Lustiger, aumônier du centre Richelieu a l'époque...j'ai encore en mémoire son homélie sur sa 
conversion 
Ont été fondateurs de ma foi : mes parents. Très important pour moi de les voir vivre leur foi.Maman 
et grand-mère avaient une foi vrillée au corps. (Etaient institutrices dans le public). Malgré tout ce 
qu'elles ont enduré comme rejet, voire insultes, à cause de cela. (Même de la partdu curé du village 
lors d'un sermon sur les normaliens). Rien n'a entamé leur foi, envers et contre tout : cela a marqué 
ma vie 
Voir mon père prier son chapelet. 
Bien d'autres encore... .comme un oncle curé, l'abbé I ( du diocèse de st Brieuc) qui était aumônier des 
scolaires. Ça reste des phares 
 
IL. témoin de la foi de ses parents qui la marque encore aujourd'hui (ex : accueil de sans papier dans 
leur appart.) 
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Telle cheftaine de guide qui m'a marquée quand elle animait des temps de prière. 
1 amie très enthousiaste (camp montagne et prière)  
1 petite sœur de Bethléem à Boquen, rayonnante…autant de témoignages de foi qui donnaient envie. 
Les retraitants que l'on accueille, les gens que l'on rencontre... .Donnent aussi envie de découvrir leur 
secret. 
 
Qu’est ce qui nourrit et dynamise notre foi dans le vie de tous les jours ? 
 

AM : Eucharistie quotidienne ou quasi...Prière, vie communautaire en tant que membre d'une 
communauté, on est gâté. 
 

MT : très difficile quand on n'a pas de lieu, un soutien d'une communauté. Ce qui me dynamise: le 
témoignage des retraitants en fin de retraite, la joie palpable. Ca me relance. 
 

MT : on vit la même chose à ND de l'alliance. Réco, retraite : chape de plomb au début et ambiance de 
joie à la fin. Faire le catéchisme. Devoir exprimer sa foi, trouver les mots. 
 

EQUIPE 1601 

Les témoins rencontrés.  

 

 Prêtres et religieuses missionnaires 

 Jacques Le Breton 

 Religieuse enseignante 

 Médecin avec son épouse très engagés dans l’église 

 Des personnes simples au Pérou 

 Frères de Charles de Foucauld lors de leur ermitage sur l’île Saint Gildas (Port-Blanc) 

 Prêtre catéchiste 

 Parents, grands-parents  

 Des personnes humbles vraies 
 
Ce qui m’a touché…interpellé… 

 Humilité – simplicité des personnes qui témoignent concrètement de leur foi et qui font 
confiance en leurs frères 

 Personnes en fin de vie qui jusque-là refusaient de croire se retournent vers Dieu au dernier 
moment 

 Esprit d’amour et de pardon lors d’un témoignage 

 Soutien de religieuses et laïcs lors d’évènements douloureux 
 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

 Les rencontres 

 Les épreuves surmontées avec l’aide de chrétiens 

 Les enseignements qui amènent à approfondir la parole de Dieu 
 

EQUIPE 1602 

1) Témoins rencontrés: 
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Les prêtres rencontrés ont beaucoup marqués : 

Pour A. c'est un prêtre Jociste rencontré à Clichy . 

M.a été très marquée par l'abbé N qui fut notre curé pendant de nombreuses années. Nous 

gardons tous un souvenir ému et admiratif de notre curé. 

D. et moi-même gardons un souvenir extraordinaire de son oncle RH qui nous a mariés et 

baptisé nos enfants. 

F. fut touchée par un prêtre aumônier des armées ami de son père avec qui elle a pu travailler, 

et par une collègue de travail (infirmière) décédées très jeune d'un cancer. 

P. par un prêtre Franciscain qui a écrit "Le cercle du silence" et qui était un oncle de sa première 

épouse décédée il y a quelques années. 

P. par un prêtre ouvrier lorsque j'étais à la Joc juste après le décès de ma mère. 

I. a été marquée par VH à la suite du récit de sa conversion. 

D. par notre fille E qui vit sa foi de façon extraordinaire (évangélisation en Allemagne avec la 

communauté de l'Emmanuel pendant un an et un an et demi de mission avec le Rocher à Bondy). 

D. fut touché par ces témoins qui comme il dit " vont au charbon" 

2) Cheminement 

Pour P. et D. le scoutisme a été déterminant dans leur vie d'engagement 

A. a  œuvré et assisté à la conversion d'un de ses clients Juifs. 

F. est restée marquée par la vie chez les sœurs et ses études d'infirmière 

D. et P. ne peuvent se passer de la lecture des textes du jour et des prières de Prions en Eglise. Cela 

fait 20 ans que nous lisons chaque jour le texte du jour du livre " Dieu Appelle". Pour ma part 

l'animation de la chorale et des liturgies m'obligent à réfléchir et à me remettre en question. 

D. a beaucoup reçu des cessions à Paray-le-monial et sa participation à la chorale est pour lui très 

importante. 

EQUIPE 1603 

Témoins rencontrés, ce qui m’a touché, interpellé : 

 Le catéchisme 

 Les rassemblements et messes 

 L’enseignement à l’école privée. 

 Des religieux heureux avec un sourire et un accueil 
 

EQUIPE 1603 BIS 

 

 participant 1  
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Femme, mariée vivant seule, enfants.  
Education catholique. Ancienne JEC 
A abandonné toute pratique faute de temps et de ses occupations avant la retraite. 
Déçue par l’Eglise qui ne sait et n’a pas su  s’adapter : exemple  mariage des prêtres et ne 
s’attaque pas assez à d’autres sujets qui la mettent gravement en cause... 
 

 Participant 2 : 
 Croyante ! 
Femme, divorcée, grands malheurs dans sa vie.  
Eglise mal adaptée pour elle durant sa vie professionnelle. 
A retrouvé le chemin de l’église et la pratique depuis sa retraite. « Se sent beaucoup mieux 
depuis ». 
 

 Participant 3 : 
Femme mariée, éducation religieuse stricte. Fille de parents de 10 enfants très engagés dans 
l’Eglise (catéchèse, école libre , liturgie, caritatif etc..) . A vainement essayé de transmettre : 
4 enfants non pratiquants. Petits-enfants non baptisés. 
Grand besoin de spiritualité. 
Retour très actif dans l’Eglise depuis sa retraite et son installation en Bretagne  ( chorale, 
obsèques) . En très grande partie du fait de la présence du nouveau curé qu’elle apprécie 
beaucoup et pour lequel elle s’investit dans la vie de la paroisse.  

 

 Participant 4 : 
Croyante. 
Femme veuve, vivant en couple.  
Non pratiquante . Mais «  ça la remue » lorsqu’elle assiste à la messe. 
«  En cas de gros pépin, si les choses se déroulent favorablement, cela lui donne une raison 
de croire ». 
Mais plein de choses négatives dans l’Eglise... 
Les prêtres ne sont pas assez proches des gens. 
 

 Participant 5 : 
Homme veuf, scientifique.  
Agnostique mais pratiquant régulier car il médite durant les messes et prend des notes pour 
tout disséquer et chercher à comprendre. Pas hostile mais cependant  esprit très critique 
vis-à-vis de l’Eglise et de son Credo : 
Connaissance approfondie des Ecritures et de l’histoire de l’Eglise. Sceptique car : Evangiles 
écrits  60 ans au moins après la mort du Christ. L’Eglise a été au départ une secte. Le symbole 
de Nicée date de 325 après JC. Le filioque (Christ fils du père ) ajouté par Charlemagne est 
controversé ... idem pour le St Esprit en 924. L’Immaculée conception en 1950 etc... etc... 
etc...Quid du tombeau dont la pierre a dû être roulée alors  que le Christ ressuscité passe à 
travers les murs etc...  
Et puis : le Mal, la souffrance...pourquoi ces vieux malades qui souffrent à petit feu ? 
Pourquoi moi ou les miens ? 
Conclusion : «  je cherche, je continue à vouloir croire... mais il faut un bon coup de balai » 

 

 Participant 6 
Homme, marié, musicien, 4 enfants 
Education religieuse traditionnelle et stricte.  
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Se sent assez proche des Protestants et de leur réforme car nombre de préceptes  de l’Eglise 
lui sont étrangers : confession obligatoire, présence réelle, immaculée conception et piété 
mariale, culte des Saints, vœux perpétuels et célibat obligatoire pour les prêtres etc... 
JS Bach, ce grand chrétien, était Luthérien. Ses chorals donnent l’Espérance en Dieu de 
même que la beauté de la nature plus que l’adoration du Saint sacrement ou le Rosaire. 
Fidèle cependant à l’Eglise en mémoire de ses parents et pour soutenir le nouveau curé qu’il 
apprécie en tout.  Et aussi par fidélité au pape François qui après Benoit s’attaque enfin à la 
pédophilie (ce  crime dévastateur), aux excès de la Curie et de ses banques.... .Tout en 
donnant l’exemple de la simplicité... 
 

 Participant 7 
Femme, veuve, 2 enfants 
Education religieuse stricte. Fille de parents de 10 enfants très engagés dans l’Eglise 
(catéchèse, école libre, liturgie, caritatif etc..) 
Très tôt rebelle à l’âge de 14 ans. «  L’Eglise ne m’apportait pas ce que j’attendais » 
Non mariée à l’Eglise car son mari n’était pas croyant ni  pratiquant. 
A la mort de son mari alors qu’elle est très jeune, elle se rapproche un peu plus de la religion 
qui agit comme un soutien et un acte social. 
Certes le passage du latin au français a été mal perçu car mal expliqué et mis en œuvre. 
En tout cas «  on a besoin de spiritualité »  
Mais en cas de catastrophe « Dieu est bien silencieux et lointain... » 
Reste l’Espérance qui explique sa présence à ce synode diocésain. 
Le Nouveau Testament évoque à chaque instant (trop ?) l’Amour. Trop  peut-être, car l’Eglise 
parle plus de l’Amour que ses fidèles donnent l’image de le mettre en œuvre... 

 

EQUIPE 1604 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 

> Un prêtre libre, sans complexe, simple, dans la vérité 

> Un aumônier en hôpital psychiatrique, sa foi, sa joie, son dynamisme 

> Une religieuse d’une paix joyeuse, habitée par la joie d’être tout simplement 

> Un prêtre qui me disait : « Sois heureux simplement » 

> La foi est un long chemin et pouvoir s’appeler les uns les autres « frère » ou « sœur » prend du 

temps. 

> Ma grand-mère : dans les six derniers mois de sa vie, j’ai vu sa fragilité, sa vulnérabilité et en 

même temps sa grande force. Elle avait une foi simple et m’a transmis l’importance du Notre 

Père & du Je vous salue Marie. 

> Des psychiatres & des éducateurs.  

> Ma grand-mère m’a aussi beaucoup appris. J’ai fait des pèlerinages avec elle. 

> Mes parents qui ont su m’accueillir à mon retour d’hôpital psychiatrique. 
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> Des personnes qui ont été lumières sur ma route pour me permettre de continuer à avancer. 

Certitude qu’à chaque moment difficile de ma vie, le Seigneur a mis sur ma route, les 

personnes dont j’avais besoin pour avoir la force d’aller jusqu’à l’étape suivante. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
> Ma petite enfance, l’éveil à la foi par l’ensemble de ma famille. Après, j’ai pu intérioriser ça et 

me dire que j’avais reçu l’essentiel pour ma vie de foi. 

> Le livre « Les Thanatonautes » de Bernard Werber qui fait référence à un texte tibétain. J’ai 

creusé par là. Un engagement humain à partir duquel j’ai commencé à réfléchir à l’existence 

de Dieu de bouquin en bouquin. Puis, j’ai été chez les Protestants pendant sept ans mais j’étais 

plus intéressé par l’intelligence du cœur, sans angélisme.  Ça a donc commencé par des livres 

puis ça a été de rencontre en rencontre. Je me suis entraîné à prier avant de prier vraiment en 

ressentant la présence de Dieu. Puis, en tant que nouveau converti, j’ai été dans une grande 

manifestation de ma foi aux autres mais j’ai été confronté à la forte opposition de mon père 

anticlérical. Puis, j’ai appris à intérioriser ma foi et a en parlé en mon nom. À l’adolescence, je 

voulais absolument trouver « la paix du cœur ». Aimer Dieu c’est bien, mais aimer aussi son 

prochain c’est mieux. C’est là qu’a commencé ma vraie joie. J’ai trouvé mon équilibre entre 

aimer Dieu (verticalité) et aimer mon prochain comme moi-même (horizontalité). Je trouve 

cet équilibre notamment dans la prière. La rencontre de Jésus-Christ, c’est la rencontre de 

l’autre aussi. Avant, je voulais tout comprendre (la Trinité, comment Dieu est en l’homme, 

etc.). Maintenant, j’accepte le mystère. 

> Le revers de la maladie psychique : on a traversé une période très difficile et à travers celle-ci 

Jésus nous fait découvrir une dimension plus importante de la foi. Même lorsque j’allais très 

mal, j’ai toujours continué à aller à l’église car ça m’aidait pour retrouver des valeurs sûres et 

du soutien de Dieu. Solidarité aussi pour aller à la messe à plusieurs.  

> Des paroles que j’acceptais de la part d’un prêtre et que je n’aurais pas accepté de grand 

monde. Cet homme était une figure rassurante pour moi. Je n’ai jamais perdu la foi mais j’ai 

arrêté d’aller à la messe pendant un certain temps. Puis j’ai recommencé car ma vie manquait 

de sens. J’ai pris conscience qu’on est une communauté. Au quotidien, le Christ me porte. 

Quand c’est trop lourd, je Lui dis : « Porte ce qui est trop lourd, et moi le reste ! ». 

> Ils ont tous détourné leur regard de moi quand j’étais malade sauf Dieu qui a continué à me 

regarder comme un enfant de Dieu. « Si tu savais le don de Dieu… ». L’être humain se 

complique la vie. Si seulement on savait reconnaître & s’émerveiller de la beauté de la 

création… On a vécu un enfer intérieur dans la maladie psychique. Alors ressentir une joie 

profonde, contempler simplement quelque chose, c’est merveilleux ! C’est Dieu qui me fait un 

signe. C’est en douceur, dans une joie douce. Dieu m’émerveille dans la simplicité & la 

douceur. Quand on vit une joie profonde, il ne faut pas se poser de questions mais la vivre 

comme un cadeau que Dieu nous fait. La vraie joie, ce n’est pas d’avoir un grand sourire tout 

le temps, c’est dans le cœur que ça se passe… 

 

EQUIPE 1605 
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Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché… interpellé… 

 
Saint Jean-Paul II, Mère Teresa, Jean Vanier, Daniel Ange, leur façon d’être présents et donnés à 
leurs interlocuteurs, qui ouvre les cœurs ; leur humilité comme Jean Paul II demandant à un 
prêtre devenu SDF de le confesser, sa spiritualité très incarnée. Il a accompagné notre génération 
de jeunes époux et de jeunes parents. Benoît XVI par sa douceur, son humilité soucieux de nous 
éduquer comme un père (ses livres sur Jésus). 
 
Les parents : un papa qui était adorateur à Montmartre, leur engagement au service des 
paroisses et des pauvres ; une maman qui priait chaque jour avec fidélité ; la beauté des Noëls 
en famille 
 
Les grands-parents : une grand-mère à la foi simple et solide, soucieuse de toujours chercher la 
réconciliation et le pardon. 
 
Des prêtres particulièrement exemplaires, que l’on voyait souvent à genoux devant le 
tabernacle, bons et saints, rencontrés dans notre jeunesse qui ont pris le temps de former les 
jeunes au sacré, au service des pauvres des malades, de nous confesser et de nous guider 
spirituellement, ils nous ont permis de rester fidèle à notre foi. Des enseignants d’écoles 
religieuses comme les Dominicaines de Nantes, très attentives aux élèves 
Le curé de Tréguier par sa foi et son amour de la Vierge Marie. 
 
Des jeunes qui avaient une foi vivante, des Focolari. 
 
Les membres du Foyer de Charité de Tressaint ; un couple de « Mère de Miséricorde » qui a 
accompagné une personne dans son divorce ; les rassemblements de Taizé comme porte de 
découverte de la prière et de la liturgie ;  une dominicaine éducatrice ; 2 grand-tantes 
carmélites ; une sœur ermite iconographe 
 
Les membres de la Communauté de l’Emmanuel et ses écoles d’évangélisation, des laïcs non 
consacrés mais engagés, joyeux, discrets, exempts de critiques envers les autres; Laurent 
Landete (modérateur de la Communauté de l’Emmanuel). 
Les sessions d’été de Paray-le-Monial, de belles liturgies. 

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

 Aujourd'hui nous savons que Jésus par son Esprit Saint est à l’œuvre dans le monde, que la Parole 

de Dieu reste actuelle et est pour chacun une Parole de Vie qui éclaire et guide nos routes au 

quotidien, qu’elle est source d’espérance en nos vies. 

Expérience chrétienne 

 La vie de foi en famille 

 Le rôle de prêtres qui ont eu le souci de nous former dans le cadre de mouvements comme les 
« enfants de Marie », « les cadets du Christ », les retraites des Jésuites. Le rôle des missions 
paroissiales dans l’édification de notre foi. 

 Des vacances chrétiennes, le scoutisme, avec des activités spirituelles comme la découverte des 
vies de saints, le service des malades, avec des pèlerinages comme à Lourdes. 

 L’appartenance … à des groupes de jeunes animateurs des liturgies paroissiales et des groupes de 
prière, aux cellules de Taizé alors créées, aux aumôneries de lycées et de facultés.  
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 La découverte avec une foi d’adulte de l’enseignement de l’Église.  

 Découverte du renouveau charismatique : louange, vie dans l’Esprit, Parole de Dieu vivante, 
découverte de Paray-le-Monial. 

 Découverte du Cœur de Jésus, de la relation personnelle avec le Christ 

 Tristesse devant la déchristianisation de notre société et de la faiblesse missionnaire de notre 
Église 

 La préparation au mariage (mariage rencontre) 

 La découverte de la profondeur du sacrement du mariage et de la fidélité de Dieu à travers un 
divorce. Joie du don de soi dans la fidélité au sacrement. 
 

Dynamique de notre vie chrétienne 

 La prière personnelle prolongée chaque jour (au moins 20 minutes) est au cœur du cheminement 
de tous les membres du groupe, c’est le lieu de la Rencontre avec notre Dieu Trinité et c’est une 
priorité dans nos vies.  

 S’y ajoutent la prière en famille et en couple, la liturgie des heures, les lectures patristiques, 
l’oraison. 

 L’abandon à l’Esprit Saint et la vie dans l’Esprit sous-tendent nos chemins quotidiens. 

 La vie fraternelle avec les chrétiens en paroisse, en service ou en communauté. 

 L’Adoration eucharistique comme lieu de ressourcement et de consolation. 

 La louange pour rendre grâce de la Présence de Dieu en nos vies même dans les moments 
difficiles. 

 La prière des frères c'est à dire l’intercession les uns pour les autres. Dans la Communauté de 
l’Emmanuel la « vie de maisonnée » qui par le partage de la Parole et le partage de vie est un 
précieux stimulant pour notre vie de foi et pour notre témoignage.  

 La vie sacramentelle en particulier l’Eucharistie et le sacrement de la Réconciliation reçu 
individuellement sont indispensables pour tenir dans la foi et continuer à avancer dans 
l’espérance. L’Eucharistie dominicale comme pilier de notre vie spirituelle. 

 Principalement dans les moments de désert, où Dieu vient à notre rencontre par l’intercession 
de Jésus, l’Esprit Saint, Marie, différents saints, différentes fêtes religieuses, richesses de notre 
Eglise. 

 L’Engagement dans un service d’Eglise 

EQUIPE 1606 

En tant que professeurs de l’Enseignement Catholique, nous rencontrons régulièrement des TEMOINS 
de LA FOI venus, au Collège ou au Lycée, apporter leur éclairage chrétien  face aux tracas de la vie. 
Nous sommes souvent touchés par leurs parcours  comme celui de GLD ou  de MA, handicapés 
physiques mais pleins d’énergie et  ayant plein de projets en tête. Pensons aussi à Steve GERNEEZ et à 
Dominique AUDUCQ dynamiques et débordants d’optimisme avec leur spectacle « Des Fleurs sur le 
Bitume » et pensons aussi à Tim GUENARD, le cabossé de la vie, mais toujours ambitieux et  plein 
d’espérance. 
 Tous ces témoins et bien d’autres qui viennent régulièrement parler de leurs associations caritatives 
nous  interpellent et nous touchent  autant que les élèves. 
 

 Expérience Chrétienne : 
 
 Nous avons tous été marqués dans notre cheminement de Foi, par toutes les rencontres faites dans 
notre Etablissement et aussi par les Temps Forts organisés dans nos paroisses ou par les Pèlerinages.  
Ce qui dynamise notre Foi dans la vie de tous les jours ? Ce sont souvent des petits signes, ou des petits 
riens qui nous montrent que Dieu est avec nous, même dans les épreuves et que nous ne sommes pas 
tout seul. On dit souvent « c’est un signe… ».  
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EQUIPE 1607 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé 

 
 Élément fondateur pour tous les participants : l’exemple des parents et des grands-parents pour ceux 
qui les ont connus. La prière en famille dès tout petit. 
 «   On  avait une grande imprégnation même dans le travail de tous les jours. Par exemple mon père 
se signait quand il avait fini d'ensemencer un champ. » 
«  On travaillait en famille dans les fermes et notre éducation se faisait vraiment par la famille. » 
 
 Importance de la formation reçue dans les écoles religieuses : nous nous rappelons bien de l'Histoire 
Sainte, Ancien et Nouveau Testaments, nous avons des repères.  
    « Pour le jubilé d'une religieuse,  à 11 ans, j'ai joué le rôle d'une sainte dans une pièce de théâtre. 
Cela m'a beaucoup marquée, en bien. Mais j'ai été perturbée par une religieuse qui incitait fortement 
les filles à se faire religieuses. »  
  «  Je trouvais l'éducation dure, en pension chez les sœurs, l'esprit » 
  «  Moi pas spécialement. Matériellement, c'était la guerre, il y avait des restrictions partout. Pour 
l'incitation à se faire religieuse, cela a été équilibré par l'esprit d'ouverture de mes parents et mon père 
a toujours défendu le respect de la liberté de ses enfants quant au choix  de leur avenir. »     
 
   Appel reçu par d'autres jeunes: «  J'ai été marquée par l'appel à s'informer et à participer à un 

mouvement «  Semeuses de France ». Une jeune de 20 ans s'était déplacée  de loin dans notre école 

pour en parler »  

 Contacts avec les protestants : «La Parole de Dieu est vivante pour eux et ils nous apprennent la 

simplicité »  

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 Les expériences sont diverses, les sujets de souffrance exprimés aussi . 
  Face à d'autres façons de vivre et de penser : «  On a tenu et pas remis en cause la foi reçue des 

parents. Nous avions une grande imprégnation et n'étions pas soumis à d'autres influences, sauf le 

communisme ; ça a été dur à vivre pendant la guerre parce qu'on a été mal vus, quelquefois par des 

proches, des gens de la famille. Je prie toujours pour eux .»  

«  Je me rappelle d'une conversation un soir de journée d'entraide à la ferme. On parle «  confession ». 

L'alcool aidant, un vieux a dit que c'était quelque chose d'inventé par les prêtres. Je me suis dit : il se 

trompe, mais cela pouvait être dangereux pour les jeunes . » 

Les interdits , les jugements proférés par de nombreux prêtres en paroisse : » Tout était interdit, on 

était façonné comme cela, seul le prêtre avait le doit à la parole, ils étaient aussi victimes de leur 

formation de l'époque . J'ai souffert de la façon dont la femme était considérée, ce n'était pas basé sur 

l'amour du Christ, Jésus a bravé l'interdit (par ex. pour la femme adultère) et nous avons été créés 

homme et femme. Après avoir accouché nous devions aller seules, vêtues d'une cape noire à l'église 

pour la purification. Cela m'a marquée.  Il y avait aussi la question des limbes pour les enfants morts 

avant d'avoir été baptisés. Si on assistait à des obsèques civiles, on était quasi excommunié. » 
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     Mais nous avons eu la chance de rencontrer d’autres personnes qui n'avaient pas ce jugement, 

qui avaient une ouverture : un recteur de notre paroisse pendant la guerre, ouvert et qui avait une 

autre formation (il avait été moine), Des prêtres qui nous accompagnaient à la JAC et au Mouvement 

Familial Rural.  « Les mouvements d'action  catholique et la possibilité de pouvoir discuter avec des 

prêtres ouverts ont été une chance pour nous. On ne s'en est pas rendu compte tout de suite. » 

      Pour une autre participante : prière et formation dans le cadre du Renouveau Charismatique – 

pourtant dans un groupe peu nombreux et pauvre dans l'expression, qui s'est approfondi dans la 

fraternité, la prière et la lecture de la Bible ensemble. Paroles de chants, de psaumes, «  ruminées ». 

Découverte de l'importance de l’Église comme « terre nourricière ». Sessions de formation. 

  Pour tous les participants : Importance de la prière, de la messe «  c'est mieux depuis que la messe 

n'est plus dite en latin. », de la communion, la confession, «  c'est plus exceptionnel maintenant ». 

   «   On a tenu parce qu'on a reçu la FOI, le don de Dieu. » 

   «  C'est une force de croire et de prier mais il faut aussi du soutien par d'autres personnes et c’est 

dur de proposer la foi aux autres. » 

   Comment manifester sa joie de croire ?   ( reste à l'état de question ). 

  EQUIPE 1608 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
   Pour 3 membres de l'équipe, c'est l'exemple et l'engagement des parents qui a introduit dans un 

chemin de foi. Les relations avec les catéchistes des enfants ont été importantes aussi pour l'une 

d'entre nous. Pour une autre, plus qu'un témoin précis, le témoignage donné par des groupes, les 

relations entre leurs membres, le partage, a interpellé, même  si ce n'est jamais parfait.  

   Une participante témoigne d'un chemin différent : «  mes parents étaient de braves gens, mais ils 

étaient communistes. Pendant la guerre, à Paris, alors que nous avions 9 – 10 ans, que notre père était 

prisonnier et notre mère malade, et que nous ne savions pas toujours où aller, nous  fréquentions un 

patronage protestant, parce qu'il se trouvait à côté de chez nous. 

   J'ai ressenti le besoin de creuser, j'ai cherché par moi-même et j'ai demandé à être baptisée dans la 

religion catholique. Ma grand-mère m'a dit : puisque tu es baptisée, tu vas aller à la messe. Les 

circonstances de la vie m'ont menée dans l'Oise où j'ai fréquenté une paroisse qui m'a convenu et a 

apporté des réponses à  ce que je cherchais. ». 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 
    Le besoin de creuser, de chercher, reçu comme un don de Dieu et aussi pour pouvoir transmettre la 

foi à nos enfants . 

     A la question : Jésus est-il vivant pour moi ? Est-il source d'espérance ? Un dialogue s'instaure : 

   «  Il est vivant en ce sens que chacun apporte quelque chose à son prochain. » 

  «  C'est ce que je fais, que j'essaie de faire. » 
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  «  Il est source d’Espérance, mais c'est difficile à exprimer. » 

  «  Il est un soutien. »  

 «  La religion catholique ne peut que remonter, car la situation est très bas. Vivant : permet 

de  mettre un pied devant l'autre, d'assurer sa journée, de tenir debout. »  

 «  Quand je souffre tellement, j'espère qu'un jour ça ira mieux. » 

«  Après la guerre, je me suis dit : comment a – t’il pu laisser faire de telles horreurs ? Mais il y 

a toujours dans la souffrance une fleur qui pousse, il faut la  chercher. »  

«  Avoir la foi, c'est aimer, c'est ce qu'il y a de plus doux. »  

«  Avoir la foi, c'est un état d’âme. » 

     Un membre de l'équipe témoigne des fruits d'approfondissement et de fraternité, de l'impact dans 

les divers aspects de la vie quotidienne qu'ont produit de prier ensemble, en groupe, chaque semaine, 

pourtant pauvrement, à l'écoute de la Parole de Dieu  et la partageant. Force est de constater que, 40 

ans après les débuts, les fruits demeurent. 

 

EQUIPE 1609 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

Grand-mère pratiquante. Elle ne m’obligeait pas à venir à la messe avec elle. Elle y recevait 

cet Amour et le donnait ensuite, c’était lumineux. Cette lumière continue. J’ai rencontré 

beaucoup de personnes  qui continuent à faire grandir cet Amour pas qu’à la messe, dans la 

vie de tous les jours, au travail, au quotidien. 

Groupe de JEC quand j’étais en seconde à Caen. J’ai découvert le vrai visage de l’Eglise, à 

l’opposé de ce j’avais connu jusque-là. 

Dans un groupe St Vincent de Paul. 

Gens croisés qui sont souriants, lumineux. 

Un sourire gratuit d’une maman à la porte d’une école. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 Mon chemin de vie : je donne, je partage. 

 Quand j’étais étudiante à Paris.  

 Mes parents m’y ont amenés. 

 Eglise, ça n’est pas que la messe ; 

 La prière. 

 Ma confirmation il y a 3ans ½ (adulte) 

 Les homélies apportent … 

 La communion m’aide et me redynamise. 

 Il faut faire un bout de chemin avant de pouvoir donner. 
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 Chemin (vers Dieu) grâce aux enfants. 
 

EQUIPE 1610 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

Je connais un couple de la paroisse où j’ai grandi qui ne pouvant pas avoir d’enfants a fait le 

choix d’être famille d’accueil. Ils n’ont pas voulu adopter d’enfants. C’était leur choix de vie. 

Ils sont pour moi des témoins à travers tout ce qu’ils ont vécu et vivent encore. 

J’ai été à l’école dans une école catholique tenue par des Frères. Leur vie, leur manière d’être 

m’a marqué. 

J’ai connu une religieuse qui en plus du catéchisme, faisait de l’aide aux devoirs. Elle venait 

chez nous et elle donnait beaucoup de sa personne. 

Mes parents hébergent, depuis des années, un homme atteint de maladie dégénérative qui 

est alité toute la journée. Je suis marqué par son rayonnement, sa gentillesse, sa foi, malgré 

ses souffrances physiques. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

J’ai été baptisée à 13 ans. J’ai suivi, enfant, le caté dans la paroisse avec les enfants de mon 

âge et quand j’ai demandé le baptême, le prêtre de la paroisse m’a annoncé qu’il fallait que 

je fasse un parcours de 2 ans. Au même moment une famille de la paroisse a adopté une 

fillette (ne parlant pas encore français) de 7/8 ans qui a été baptisée sans aucune préparation. 

Devant cette attitude sévère et raide, avec mes parents nous avons contacté la paroisse 

voisine. Nous avons été très bien accueillis par un prêtre nouvellement arrivé, joyeux et très 

ouvert. Et j’ai été baptisée. 

Je tiens à mes racines. C’est naturel pour moi dans ma tête. Ma grand-mère est un modèle 

pour moi. Elle me renforce dans ma croyance. 

EQUIPE 1611 

Les témoins rencontrés. Ce qui m'a touché...interpelé... 

Au départ il y a eu une « obligation » de suivre la catéchèse, s'en est suivit une période plus éloignée 

de l'Eglise et enfin une redécouverte lors qu'il y a eu plus de temps disponible (temps de la retraite 

professionnelle). La « redécouverte » s'est faite avec des amis qui fréquentaient l'Eglise. 

La rencontre avec l'Eglise s'est faite grâce à une religieuse « pas trop à cheval », qui a su donner envie. 
 

Une personne qui m'a interpellé est le père JJ Le Roy qui est un abbé très ouvert. 
 

Un témoin a été l'aumônier du collègue qui était beaucoup avec les jeunes. 
 

La croyance a été transmise avec les parents (famille) 



 
 

40 

 

Un abbé généreux avec tous a été pour moi un témoin. 

 

EQUIPE 1612 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 Il y en a qui touchent le fond,  qui s’en sortent et qui nous montrent l’exemple. 

 Une personne qui fait quelque chose d’exceptionnel 

 Discussion au sujet de personnes qui ont eu leur maison incendiée à Plestin : quelle 

est leur situation depuis cet évènement ? comment pourrions-nous être solidaires ? 

 Les personnes qui ont des gestes de bonté, gestes gratuits (comme des coups de 

mains entre membres du groupe…) 

 Une personne de sa famille : croyante, pieuse, gentille, personne bien droite et de 

bon conseil. 

 Cela se voit dans la façon d’être de la personne, ou quelqu’un de différent des autres. 

 Dans mon village, un des membres n’arrive pas à rencontrer les personnes, même si 

à la messe on se dit bonjour, on ne connaît pas les gens, on ne se présente pas …On 

communie, mais ça perd de son sens ! 

 Le dernier curé de la paroisse m’a marqué ! 

 Dans une autre paroisse, le curé (ancien évêque) faisait beaucoup de bien ; il avait 

arrêté sa fonction d’évêque pour être plus proche des personnes … 

 Mon beau-frère, je l’ai choisi pour être mon parrain de confirmation : c’est une 

personne altruiste, généreuse qui rend toujours service… 

 Des personnes qui procurent du réconfort, du « bien-être ! »…. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 Au cours de la préparation du baptême de mes enfants, le prêtre nous a demandé 
pourquoi nous étions là ?  

 «Vous aussi, vous cherchez à cheminer à travers le baptême de vos enfants : ils sont 
comme des éclaireurs ! » 

 Nous sommes tous  en recherche de quelque chose ! 

 L’une d’entre- nous a été baptisée petite, a suivi le caté et a communié ! 

 Pas  un bon souvenir d’une « bonne sœur »au caté … 

 Certaines étaient plus intéressantes que d’autres ! Je n’ai jamais posé la question 
pourquoi je faisais ça : c’était comme ça ! 

 J’ai fait baptiser mes enfants pour leur laisser le choix, leur donner une ouverture. 

 Ma fille est en demande, et  j’ai plaisir à l’accompagner. 

 Avec le Synode, nous apportons notre « pierre » à l’édifice ! 

 Petite au caté, il fallait aimer Dieu : c’était une obligation. Le jour où j’ai découvert 
que c’est  Jésus qui m’aime, cela a tout changé ! 

 Avec la « bonne sœur », c’était comme ça ! et pas autrement ! il n’y avait pas le 
choix ! 

 Est-ce que le Saint Esprit est en moi ? 

 Oui ils sont 3 en 1 personne ! 
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 En nous ? 

 On est à leur image ! 

 Jésus est une BONNE NOUVELLE, il nous a rachetés avec son message d’amour : IL A 
TOUT CHANGE 

 Tout le monde peut accéder au Paradis !  

 Il a racheté nos péchés. 

 Même quand je vais travailler Dieu est avec moi ! 

 Des gens m’aident : j’y vois Dieu, ça dynamise ! 

 Dans tous les ‘’ coups durs’’ Je dis : Merci ! 

 Je parle beaucoup à Dieu. Il nous insuffle la Vie. 

 Je suis heureuse d’être en vie et de manger tous les jours ! 
 A une époque, je n’avais pas envie de croire ! 

 En repensant au ‘’Pari’’ de Pascal, j’ai tenté et, petit à petit, la Foi a grandi !... 

 C’est plus facile, la mort quand on est croyant. 

 quand on voit le monde aujourd hui (attentat) c’est dur de voir Dieu  

 Au cours de la vie, tout cela c’est de l’apprentissage ; il faut construire tous les jours. 

 Je crois qu’on est tous sauvés ! 

 Y –at-il quelque chose après la mort ? Oui ! 

 La mort ne me fait plus peur…. 

EQUIPE 1613 

EXPÉRIENCE CHRÉTIENNE 
 
Mt St Michel, la traversée des étudiants tous habillés en simplicité, marchant ensembles dans 
une même démarche portés par le projet. 
Lourdes, l’esplanade. 
 
Témoignage 1 : 
 
« On ne vit pas sa Foi tout seul, il nous manque au sein de notre communauté des moments 
intenses de réflexion, de Foi, de prières communes, des moments de «reconversion» par des 
temps communautaires style «Île Blanche» pour se retrouver face à face sur un thème, une 
réflexion théologique où chacun est l’égal de l’autre. 
Nous sommes si petits devant le Christ, qu’importe notre vie professionnelle, nos richesses 
matérielles. Redevenons Enfants de Dieu dans la simplicité de l’Esprit, l’écoute et l’accueil des 
autres »  
 
Témoignage 2 
 
« C’est à 20 ans qu’a commencé mon cheminement spirituel grâce à ma présence au sein d’une 
communauté religieuse, grâce aussi à une formation spirituelle, de la vie quotidienne partagée 
par les Sœurs puis les Frères de Ploërmel, les formations, la vie dans les paroisses, la catéchèse 
et la vie au sein de mon Église. 
C’est en prenant soin de la dimension spirituelle en nous que nous pouvons prendre soin des 
autres sans attentes en retour, sans projets pour eux, juste en ÉCOUTANT. Écouter c’est cette 
flamme qui a besoin d’être ravivée sans cesse par le partage, la prière, la méditation : c’est la 
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force de vivre avec la présence du Mystère. 
Nous avons une tâche à accomplir, une mission quotidienne de sourire, d’amour, d’aide et de 
charité. 
L’Envoi en fin de messe n’est pas un RENVOI mais un appel à cette mission. Important : la 
salutation des fidèles en fin de messe par le prêtre et entre les fidèles eux-mêmes. 
Partager un don, c’est DONNER, un geste banal, habituel, machinal mais qui fait que l’Esprit qui 
m’habite se transmet. 
Vivre l’Évangile, c’est porter le témoignage de la Foi par la solidarité, se mettre à disposition de 
Dieu et mettre ce qu’on a à SA disposition : nos humbles capacités, le don de notre vie qui sera 
féconde et portera des fruits.» 
 

EQUIPE 1614 

 

Les gens qui nous ont influencés ? 

Pour plusieurs le scoutisme,  

Ma cheftaine, parce qu’elle aimait la vie 

Une religieuse parce que, pour elle, la religion, ce n’était pas : « il faut faire ci, il ne faut pas 

faire ça », mais un élan d’amour. » 

 

Ma relation à l’Evangile a changé. Autrefois, je réfléchissais, maintenant, je me demande 

« qu’est-ce qu’Il a à me dire. » 

 

EQUIPE 2109 

 
Les rencontres sont nécessaires pour apprendre et avancer dans la foi.  
Certes, les rencontres sont importantes, mais aussi des moments seul.  
Rencontres d’hommes et de femmes engagés : ces personnes se battent grâce à leur foi : Cela aide à 
surpasser ses limites. 
Cela nous a permis de nous ouvrir aux autres, à la religion aussi. On juge moins grâce au témoignage 
de ces personnes. Elles nous ont aidés à nous ouvrir, à avoir plus de tolérance. µplus ouvert sur 
toutes les religions : les personnes qui disent croire en Dieu et se haïssent entre religion se jugent 
entre elles.  
ce qui a marqué mon chemin : 
Les rencontres avec B., L., les sœurs à Lourdes. Faire face à la maladie, garder le moral grâce à la foi, 
s’accrocher à cela pour surpasser ses problèmes. 
Baptême, première des communions, profession de foi, confirmation ont marqué mon cheminement 
dans la foi et mes engagements. 
Difficulté à lire la Parole, mais c’est nécessaire. La Rencontre avec le Christ nous apporte beaucoup. 
Pas  facile de parler de sa foi aux autres qui ne sont pas croyants 
Difficulté à suivre le Christ quand nous ne sommes pas rattachés à un mouvement ou autre 
La foi se vit en groupe, en communion avec d’autres : c’est un don à partager ; oser témoigner de sa 
foi 
Oser témoigner de sa vie, mais c’est très difficile, mais très important (pour transmettre) 
Il n’y a pas toujours une attente spirituelle, mais une envie de prendre une pause, de réfléchir sur sa 
vie 
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Evangile et rencontre sont une Bonne Nouvelle : espérance, apaisement, aide, force, présence, guide, 
remise en question …  
 

EQUIPE 2346+2339 

• Nous avons eu l'occasion de rencontrer des hommes et des femmes qui nous ont fortement marqué 
par leur engagement, leur témoignage de foi chrétienne. 
• « Nous avons tous participé au pèlerinage du Rosaire de Lourdes, en tant que jeunes hospitaliers. 
Les malades et personnes âgées que nous avons rencontrés là-bas nous ont convaincu d'avoir 
entièrement confiance en Dieu, nous tenons à citer AB que nous remercions de sa gentillesse. »
  
• Les personnes rencontrées nous ont apporté une ouverture d'esprit sur les relations humaines, les 
croyances, ainsi que beaucoup d'autres choses en permanence dans notre vie, comme le partage et la 
communication. Voir des gens s'engager par amour et par conviction nous donne de l'espérance pour 
l'avenir ; et même parfois une confiance en nous un peu plus forte, en évolution. 
 
Expériences chrétiennes : 
• « Nos parents ont marqué notre cheminement chrétien dans la foi par leur présence et leur amour 
en nous éduquant dans les valeurs de la chrétienté. »  
• « Le fait d'avoir été enfant de chœur m'a permis d'entrée plus facilement dans la foi chrétienne, dès 
mon jeune âge. »  
• « J'ai été éduquée dans la tolérance et le respect de l'autre malgré que je n'ai pas fait de cursus 
catholique étant jeune, j'aime ce que la foi apporte aux autres, et surtout ce qu'elle m'apporte à moi. »
   
• « Mon grand-père étant paralysé, j'ai toujours souhaité l'aider. C'est pour cela que maman m'a 
proposé d'aller au catéchisme, j'y ai trouvé du réconfort, et la foi. »   
• « Ma famille a toujours été chrétienne, déjà étant petite, j'allais à la messe tous les dimanches. Les 
sorties du catéchisme et celles de la pastorale m'ont aidé à répondre à beaucoup de questions et m'ont 
apporté la foi et la partage. »   
« J'ai fait du catéchisme dès mon plus jeune âge, et c'est mon cheminement après quelques années 

que j'ai pu trouver réponse à mes questionnements, sur moi-même principalement mais également 

sur les autres, la notion de partage et de foi ne m'est réellement arrivé quotidiennement après une 

évolution et une certaine maturité. » 

EQUIPE 2401 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

 Nous sommes  jeunes professionnels ou en recherche de formation, étudiants, lycéens. 

 Nous nous situons plutôt « au fond de l’église / Eglise », mais pas à l’extérieur. 

 Si on nous demande d’avancer, nous acceptons d’avancer « d’un banc », pas tellement plus ! 

 Nous avons rencontré des témoins, mais peu nous ont vraiment touchés. 

 Ceux qui nous ont le plus touchés sont les jeunes rencontrés lors des grands rassemblements                
( Lourdes, Rome, Taizé, JMJ…) 
 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 

 C’est précisément la diversité des cultures et de l’expression de la foi lors de ces grands 
rassemblements. Nous sommes impressionnés par leur dynamisme. 
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 Moi, j’ai été marqué par un prêtre qui savait tout faire, mais surtout en dehors de sa mission 
de prêtre : organisation, bricolage etc… 

 

EQUIPE 2404 

 

Vu le nombre d’équipes synodales inscrites et participantes, cela prouve que le Christ compte pour 
toutes ces personnes. 
Les parents, R G, des amis. 
JM car il parle beaucoup des Chrétiens. 
Les Sœurs, Moines, Religieux(ses), toutes les personnes consacrées. 
A Loudéac, les messes en famille marchent mieux ici que dans d’autre secteur, ce qui prouve que 
Jésus Christ compte un minimum pour eux. 
Les Prêtres et l’Evêque.  Un ami enfant de chœur. 
Les catéchumènes en chemin. 
Des personnes que l’on ne connait pas et qui ont le Christ dans leur cœur. 
Ces personnes sont heureuses , ont des bonnes idées guidées par l’Esprit Saint. 
Leurs connaissances- L’amour- La joie. 
 
Expérience chrétienne 
Les voyages organisés par le diocèse. 
Les rencontres. 
Mon catéchuménat, notre mariage, le premier pèlerinage à Lourdes. 
La présence du Seigneur toujours auprès de moi depuis mon enfance. 
 
Qu’est-ce qui nourrit et dynamise notre foi dans la vie de tous les jours ? 
La prière, le calme. 
La lecture du prions en église tous les jours, la bible et l’évangile. 
Regarder la chaine den télé KTO, penser à Dieu. 
 
 

EQUIPE 2601 

Les témoins rencontrés. Ce qui vous touche et vous interpelle… 

 

Les prêtres, diacres... Ils consacrent leurs vies à Dieu et ils sont donc en quelques sortes les 
plus « proches » de Dieu. 
 
La famille. Les parents sont les premiers modèles chrétiens que nous avons, ils nous 

témoignent de leur foi. Souvent c'est eux qui font le choix de notre baptême, nous 

accompagnent à la messe: ils nous montrent donc le chemin de l'Église. Pour certains le 

modèle principale est la maman ou parfois la grand-mère, arrière-grand-mère. 

Les conflits de religion n'ont alors aucun sens car a reçu chacun par ses parents des valeurs 

propres à chaque religion et qui influencent notre choix. Alors pourquoi tuer au nom de la 

religion ? Une religion ne vaut pas mieux qu'une autre. L'important est la conviction que nous 

y mettons. 
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Les laïcs engagés. Ceux qui encadrent les plus petits, se montrent disponibles afin de nous 

aider à monter des projets, nous laisser notre place dans l'Église et nous accueillir 

chaleureusement. Ils nous témoignent leurs expériences de foi et ils peuvent être de beaux 

modèles de foi. 

En quoi notre vie change-t-elle quand on rencontre Dieu ? 

 

Oui. La foi est un chemin. Elle permet de changer nos défauts, devenir meilleur avec les autres, 

se remettre en question, faire des priorités, nous aide à faire face à nos problèmes, de prendre 

décisions différentes avec Dieu. Mais le plus important ce n'est pas uniquement le changement 

lui-même, c'est la conscience de vouloir être meilleur qui permet de se mettre en chemin. 

Mais il faut connaître Dieu. C'est lui qui donne l'espoir lors des moments difficiles. Quand on 

n'a plus rien, Dieu est avec nous, toujours. Si on a Dieu, on est sauvé, Dieu n'enlève rien, il 

reste à nos côtés. 

Il est vrai que Dieu nous aide à mieux vivre, mais ceux qui ne croient pas peuvent aussi être 

bons. 

Mais Dieu nous apporte une ouverture d'esprit et nous aide sans doute à mieux accueillir 

l'autre. Dans certains lieux, (comme des pélés, camps etc...) nous rencontrons des gens qui ont 

la même foi que nous et cela nous rassemble et est une des plus preuves que nous puissions 

avoir de la présence de Dieu dans nos vies. « Certains penseront que c'est l'ambiance du lieu, 

alors que d'autre diront que c'est l'esprit saint ».Mais cette « ambiance » est assez unique ce 

qui nous pousse à penser que c'est l'esprit saint. Et cela nous rend heureux alors même si dans 

quelques années ou nous prouvaient que Dieu n'existaient pas, et bien nous auront cru en 

quelque chose, quelque chose qui nous a rendu meilleur et heureux. « Nous n'aurons pas cru 

en vain. » 

 

EQUIPE 2602 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

Plusieurs types de témoins ont été marquants pour nous: 

- Des familles chrétiennes : foi vécue en famille (prière ensemble, engagements 

nombreux pour la paroisse ou autre,...), unité de la famille, complicité des parents,...  

- Une accompagnatrice du groupe des confirmands : Pas seulement une catéchiste 

“enseignante”, mais véritable Témoin, qui fait comprendre que Dieu est Quelqu’un,  et 

quelqu’un de vivant. Pas seulement des valeurs, ou des règles à suivre.  

- Les soeurs de Bethléem en particulier, et les consacrés et prêtres en général : Ils sont 

signes de vies données à Dieu. Ils montrent ainsi que Dieu est quelqu’un à qui on peut 
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donner sa vie. Ils nous interrogent aussi : Comment moi je peux accorder plus de place 

à Dieu dans ma vie ?  

- Un couple : exemple de vie dans l’action de grâce, proches l’un de l’autre et très 

ouverts aux autres. Grande unité de vie, cohérence, tout est bien articulé. “Bien dans 

leurs baskets avec Dieu”.  

- Un prêtre, connu déjà assez âgé : Par ses gestes (signe de croix), regards (vers 

l’Hostie),... Signe d’une intimité possible avec Dieu et faisant donc naître le désir d’une 

telle “complicité”.  

D’une manière générale, nous avons souligné que nous sommes souvent marqués par des 

personnes que l’on perçoit habitées par Dieu. Il y a quelque-chose en elles de plus, qui 

transcende : ces témoins nous font comprendre que la foi est une relation de personne à 

personne, et que cette relation est source de Vie et de Joie. 

Un membre de l’équipe disait combien la visite de ces témoins le “rebooste”, dans les hauts 

comme les bas de la vie chrétienne.  

Un pèlerinage à Lourdes avait pour thème “Et si c’était vrai ? ”. Ces témoins nous donnent la 

réponse : OUI, c’est Vrai ! Et moi aussi je peux vivre ainsi.  

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

Nous n’avons pas tous dans l’équipe été marqués par les grands rassemblements, diocésains 

par exemple. Mais ils peuvent être un moyen de se retrouver avec d’autres Chrétiens, de 

réaliser que le foi n’est pas honteuse. Cela fait du bien de voir que d’autres personnes 

partagent notre foi.  

Tous, en revanche, nous avons été fortement marqués par notre confirmation : sa 

préparation, la réception du sacrement en elle-même (et les quelques mots personnels de 

l’Évêque - Mgr F pour nous), et ce que nous en avons compris par la suite. La confirmation est 

arrivée à un moment où on commence à vouloir réfléchir par soi-même, elle fut une prise de 

conscience que Dieu “a besoin de nous”. Nous pouvions choisir de nous mettre à la suite de 

Dieu, de nous engager pour Lui, renforcés par ce sacrement.  

La messe dominicale a aussi une place importante dans notre cheminement, pour des raisons 

variables : vie de l’extraordinaire de la foi dans l’ordinaire de nos vies ; compréhension d’une 

foi partagée, vécue ensemble et pas seul ; épreuve de la fidélité, signe d’une foi en actes et 

pas seulement en paroles.  

Tous aussi, nous avons été travaillés par les groupes de jeunes (dans le diocèse) et les 

aumôneries étudiantes dans nos lieux d’études : Prière, messe ensemble, enseignements 

reçus, moments fraternels. C’est l’occasion de voir d’autres croire et choisir Dieu, dire “Oui, la 

rencontre de Jésus-Christ est aujourd’hui encore une Bonne Nouvelle”. Cela crée une 

émulation. 

Le soutien de la vie communautaire pour la prière a été abordé. La vie en communauté (vécue 

à l’occasion de retraite, en colocation, …) aide à nourrir, dynamiser notre foi, à prendre plus 

facilement le temps de la prière tous les jours….Tout en entretenant, de façon 
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complémentaire, un temps personnel. Entrer dans le temps liturgique, donc la Tradition de 

l’Église, est aussi essentiel pour dynamiser notre foi.  

Un autre élément marquant commun souligné a été la découverte de l’adoration 

eucharistique. Tournant dans la vie de prière pour certain, elle ouvre au silence, au coeur-à-

coeur, à la contemplation. Être seulement en présence. En parallèle de cela, on a pu aussi 

apprendre à se laisser nourrir par la Parole.  

Avec la prière, nous avons souhaité insisté sur la fréquentation des sacrements pour ce qui est 

de nourrir notre foi dans la vie de tous les jours, particulièrement l’eucharistie et la 

réconciliation. Même si pour ce dernier point (la confession), on regrette de l’avoir 

découverte trop tard (souvent grâce aux aumôneries étudiantes). Nous aurions aimé qu’elle 

nous fut plus expliquée, et surtout plus tôt.  

Par ailleurs, la foi est nourrie par la rencontre des témoins évoqués précédemment, des Saints 

dont nous entendons les récits de vie.  

Enfin, nous avons évoqué dans les éléments marquants la rencontre des plus petits, le service, 

vécu dans des engagements divers : faire l’expérience du don de soi nourri notre foi. 

 

 

 

EQUIPE 11102 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

Tous peuvent témoigner qu’ils ont rencontré et rencontrent encore des nombreuses 

personnes formidables, habitées par la foi, de façon très proche dans leur famille (un oncle 

prêtre, une fille religieuse), des figures diocésaines (père H, sœur M), dans les mouvements 

(scoutisme, groupe de prière des mères), sur la paroisse (des couples unis âgés qui 

témoignent), l’engagement de jeunes pour les jeunes dans la catéchèse, la pastorale des 

migrants (ceux engagés dans une démarche de pardon à l’égard des sévices subis et situations 

traumatisantes). 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

De grandes figures d’Eglise : celle de Jean-Paul II, figure de sainteté côtoyée en visite à Ste 

Anne      d’Auray. Il a marqué les familles qui l’on rencontré. Il marque encore par ses écrits. 

Des figures humbles : un chef d’entreprise capable de donner une demi-journée de son temps 

pour la catéchèse, un jeune au service des jeunes 

EQUIPE 11103 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
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Des amis chrétiens et témoins par leur façon d’être. L’attention des autres… La gentillesse de 

certaines personnes connues vis-à-vis de leur prochain et de l’aide aux plus démunis près de 

chez eux (distribution de la soupe populaire et parrainage d’orphelins en inde pour les aider 

dans leurs études et dans leur vie de tous les jours).   

De façon très proche dans nos famille (oncle ou tante ou enfant d’amis religieux), dans les 

mouvements (scoutisme, groupe de prière des mères), sur la paroisse (les familles très unis et 

fidèles à leur foi), l’engagement de toutes les personnes qui témoigne de leur foi et aident les 

jeunes à connaitre Jésus dans la catéchèse. Nos prêtres qui nous aident et nous encouragent 

à progresser dans notre foi, dans leurs homélies, tous les dimanches. 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

Ma famille , les partages d’évangiles à l’adolescence, le partage et les discussions avec des 

amis chrétiens. L’envie de suivre le Christ qui nous appelle. 

 L’exemple de vie de Saint Jean-Paul II, venu en Bretagne à Ste Anne d’Auray lors d’un 

pèlerinage. Il a marqué les familles qui l’on rencontré. Il nous  marque encore par ses 

témoignages qu’il a écrits. 

 

EQUIPE 11110 

Réflexions relevées lors de la rencontre avec 15 détenus de la prison de Saint Brieuc 

(Le fait de se réunir en petits groupes de 4 ou5 animé par un membre de l’aumônerie libère la parole. 

Sur les 4 détenus un seul  parlait plus facilement, les 3 autres ne se sont exprimés que lorsqu’on les 

questionnait personnellement.) «  Pendant les célébrations nous sommes à côté des détenus .là 

j’étais en face d’eux ; la communication est différente et j’ai apprécié » F de l’aumônerie. 

Les rencontres qui m’ont marqué : 

 Ma grand-mère, très bonne, qui pardonnait toujours, qui partageait quand elle faisait des 
crêpes : elle en faisait beaucoup pour pouvoir en donner à tout le monde. 

 Un voisin qui m’a fait du bien par sa gentillesse et sa serviabilité. 

 Un ami venu me voir en prison au nom de la paroisse.                 

 « j’aime  bien l’abbé Pierre et Coluche ». 
 

Expérience chrétienne : 

 Un voisin m’a demandé de porter la croix lors des obsèques d’une grand-mère du village alors 
que je n’avais que 10 ans  

 La préparation des obsèques de ma mère  

 J’ai choisi de mettre mes enfants à l’école privée pour qu’ils aient une bonne éducation. 
 

Ce qui nourrit ma foi : 

 Penser à Dieu, cela m’aide à vivre ma Foi  
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 Les  rencontres des samedis à la Maison d’ Arrêt  
 

Divers : 

 Etre venu à la prison m’aide à mieux comprendre les autres. 

 Les chrétiens pratiquants qui critiquent les autres me choquent. 

 Regrette que les églises soient souvent fermées, on peut  être pratiquants en y allant dans la 
journée. 

 La souffrance vécue par Padre Pio lui- même ou par Mère Térésa en accompagnant des 
souffrants n’est pas la seule réponse de Foi, c’est possible aussi quand tout va bien ! 

 « La vraie église c’est ton cœur » 
 

A la 1ère série de questions  ils ont plutôt répondu  à pourquoi j’ai la foi ? 

 L’un par l’exemple de sa famille d’accueil : « je sens que quelqu’un est là ». 

 Un autre par son éducation, le troisième n’avait pas vraiment la foi mais croyait en  une 
« Force Supérieure ».Le dernier ne s’est pas exprimé. 

 Ils sont touchés par la beauté des chants, du geste  « la paix du Christ ». 

 Ils ne rentrent pas facilement dans une église : comme s’ils avaient peur. 
 

A l’expression : l’Eglise est une communauté,  réaction en réponse : une communauté c’est 
fermé. .. 

 « Je vais à l’église pour les enterrements, j’aime bien. On se sent entouré, Il y a de l’espoir. » 

 « Quand je vois les syriens à la télévision, je me dis j’ai de la chance, ici j’ai un toit et à 
manger »  

 
 
 
 

EQUIPE 11113 

 
Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
Les différents témoins qui ont marqué notre équipe sont : 
-une communauté religieuse dans laquelle l'une d'entre nous travaillait l'été. Tant de sérénité, de 
prière, d'altruisme et de gentillesse bouleversent. 
- un prêtre qui enseignait le caté : tout en maintenant son groupe d'une main ferme, il arrivait à 
intéresser ces jeunes garçons qui a priori n'avaient pas envie d'être là. Le mélange de culture et de Foi 
a touché et marqué cette personne. 
-une dame qui enseignait la catéchèse aussi mais ici elle faisait peur en menaçant les enfants de 
malheurs s'ils se tenaient mal… 
-une religieuse lors de suppléances dans une école catholique, pleine de rigueur, d'exigences et...de 
bonté. 
-un prêtre responsable de la pastorale des jeunes qui a compris que c'est en étant présent dans nos 
lieux de vie, nos questions, nos échecs, nos faiblesses, nos réussites, notre travail, notre famille,….qu'on 
touche et qu'on interroge les gens. A côté de lui nous pouvons prendre conscience de la présence de 
Dieu auprès de nous à chaque instant de notre vie. 
Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
La famille, les amis, les pélés, les camps, les JMJ, l'accompagnement de jeunes dans ces lieux de 
partage, notre métier (professeur des écoles),… marquent notre cheminement. 
Chaque pas, chaque témoin, chaque difficulté, une attitude apporte sa pierre à notre Foi.  Nous 
sommes parfois juste observateurs, pleins de doutes mais en questionnement… 
Nous avons besoin de témoins de la vie, notre vie ensemble pour répondre à nos questions. 
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Les personnes rencontrées, les paroles dites, les regards posés sont notre chemin. 
 

EQUIPE 11115 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 

Famille Chrétienne engagée.  

Des prêtres, la foi d’une personne handicapée qui, à 50 ans demande le baptême. 

Une personne malade délire mystique de femme du SCCF. Malgré qu’elle semble abandonnée, Dieu 

souffre avec la peine des hommes. C’est une femme de foi aimée de Dieu qui accompagne.  

Nombreux mouvements de prières comme la Communauté de l’Emmanuel bien que je trouve étrange 

leur manière de prier. Semblent heureux. Proximité avec Dieu, relation qui transforme. 

 

Un prêtre ouvrier. En rupture avec les contraintes de l’église « Viens et vois ». Vivait sa foi dans la rue 

et la rencontre avec des mendiants  

Une supérieure générale de  Congrégation, professeur de philosophie. Simple, humble, attention à 

l’autre, en retrait. Exemple… 

C’est la foi qui ouvre la compréhension avec la vie (fin de vie) 

 

Parents, famille.  

Témoignage de personnes proches des pauvres (St Vincent de Paul) 

Couple engagé ATD en cité HLM région parisienne.  

 

Une mère très engagée qui a élevé 7 enfants, confiant, « ça viendra en temps utile » 

Un père qui ne parlait pas de sa foi, mais engagé 2 nuits par semaine en action catholique auprès 

clochard sans abri. 

Un oncle missionnaire révolté sur l’image fausse du pays où il a vécu. Ouverture et grande liberté de 

pensée. 

 

Ecole Massignon.  

Parents catholiques par conformisme.  

Oratorien aumônier « c’est un saint » disait-ton de lui. Un peu visionnaire : « l’Afrique évangélisera 

l’Europe.  

Liberté /rite. Servi très jeune la messe face au peuple avec traduction en français. Grand 

détachement/vie paroissiale. 

Prêtre à la Mission de France menuisier. Belle unité avec foi et engagement dans l’institution. 

Conception de la mission comme celle du pape François.  

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
Enfant de chœur pendant toute la scolarité en primaire.  

Une session Cana au Chemin Neuf qui m’a donné le gout de la lecture bible. Formations diocésaines : 

FODAP, CYFFAL…  

 Le partage de la Parole avec « pauvres ». 

 

Enfant de chœur 
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Rencontre de ma femme dont la famille est très investie dans service des autres.  

Gestionnaire  dans une Congrégation, j’ai été imprégné par l’intérieur grâce aux cheminements et aux 

échanges.  

 

Enfant de chœur puis absence de relation avec église pendant 25 ans. 

Il y a 5ans à St Quay rencontre avec le Curé et les autres personnes de la paroisse. Appel au Secours 

Catholique par bénévoles du SCCF. 

Participation à groupe de partage de la foi (doctrine sociale) important. 

Foi nourrie « cela viendra en temps et en heure » déplacement à Rennes pour conférence de presse 

avec G et D. Echange dans voiture. Retrouvaille au bistro d’un cousin et de sa cousine. Evénement 

cadeau : « Esprit à l’œuvre » 

Formation à l’Ecole Diocésaine d’Evangélisation. (Evangile de marc) 

 

Famille chrétienne messe à 8 heures au premier rang… 

Scoutisme, Jeannette, Guide, Cheftaine.  

Après être allé à la messe par habitude, j’ai suivi avec mon mari une session au Centre d’Intelligence 

de la Foi (jésuite). 

A Conflant Ste Honorine, 3 prêtres d’avant-garde il y a 40 ans. 

Préparation au baptême de fils ainé puis équipe participation à la préparation au  baptême. 

Accompagnement au Catéchuménat. 

Catéchiste et équipe de lecture bible à Perros. 

Documentation et rencontres au CCFD 

Trésorière au Secours Catholique (ce qui amène à des renoncements). Découverte de la pauvreté 

matérielle et morale et spirituelle. Cela m’interpelle. 

 

Servant de messe à l’école mais pas en paroisse. J’emmenais ma sœur à la messe. 

Rupture avec l’église. Puis cheminement avec ma femme « qui a tout suivi à la messe ». 

Le baptême de nos enfants.  

Ma femme qui a fait des études de théologie, accueille pour préparer au baptême et participe à l’Action 

Catholique des Femmes. Elle est membre de la Mission de France. 

Rencontres avec de belles personnalités aux racines chrétiennes de l’Europe dans le cadre de mes 

engagements politiques et syndicaux, 

Abbé Pierre : mystique et force. 

 

Famille croyante (6 enfants) Mon père débattait à table avec curé. 

Etudiante, je participais à la messe en semaine et aux nuits d’adoration. Groupe Agapé, méditation de 

parole de Dieu.  

Bénévole au Secours Catholique, KT et MEJ : touchée par spiritualité ignacienne. Frères au séminaire. 

Entrée au SCCF « l’Eglise fait » on est dedans 

Rencontre avec « Françoise » handicapée mystique. 

Formation CLER – accompagnement spirituel – expérience de vie simple au Brésil. 

FODAP à St Brieuc 

CVX pâte humaine et intelligence de la foi. 

Les galères amènent à plus de justesse. 

Partage avec accompagnateur spirituel. 
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EQUIPE 11116 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé 

 
Des prêtres qui accueillent les paroissiens à l’entrée de l’église, chacun se dit bonjour !!!! Nous 

sommes des enfants de Dieu, nous sommes une famille 

Offertoire vin et hostie en procession par des enfants, beaucoup de joie et de convivialité 

Intégration des enfants en situation de handicap au moment de la célébration, on peut voir 

leur bonheur sur leur visage 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 
1) Née « catholique Française » dans une famille ultra pratiquante, je me suis éloignée de 

l’église pendant de nombreuses années 

 

C’est une rencontre avec un Pasteur qui m’a remis sur le chemin du Seigneur, 

découverte des textes bibliques, bonheur de les lire et de les découvrir et rencontre 

avec le Seigneur  

 

Joie profonde de me découvrir héritier de Dieu, cohéritier du Christ, j’ai découvert la 

différence entre Foi et Religion 

 

2) La rencontre des personnes vivant et respirant leur Foi et essayant de mettre et de 

vivre l’amour de Dieu vis-à-vis des autres 

 

EQUIPE 11117 

 

Grande Espérance, c’est en Dieu seul qu’est la véritable Espérance ! 
Joie : personne n’est exclu de la Joie, responsabilité de la transmettre. Le Pape François a une 
vision universelle à partir du bas, du concret, pour tirer les gens vers le haut. 
 
Rencontres d’hommes, femmes qui m’ont marqué par leur engagement, témoignage de Foi : 
Oui à l’unanimité : enfance, parents, famille, tante, éducateurs, religieux                                                                                          
En quoi cela m’a touché ?            
Des bonnes personnes qui ne font pas de bruit par leur écoute, bienveillance, bonté, 
générosité, regard, sagesse, respirent une Présence, une profondeur, agissent avec discrétion, 
remplies de la grâce du Seigneur. Des personnes fragiles,  en difficulté, avec un rayonnement, 
un dévouement. 
Des soignants plein d’attentions, de délicatesse, respect de la personne qui font beaucoup de 
bien aux malades…( malade psychique-personnes âgées –handicapées- Alzheimer- fin de vie-
…) 
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Hypersensibilité de la personne en souffrance, démunie qui reçoit encore plus toute la vie 
mise en place autour d’elle (attention, geste, parole ce qui donne sens à sa vie telle qu’elle est 
. 
Un Grand-Père qui avait fait la guerre 14-18 avec ses 2 armes à la main : son fusil et son 
chapelet ! 
 
Expérience chrétienne 
Bonne Nouvelle : Evangile, rencontre de Jésus-Christ ? 
Chrétien ou non une chance de croire –  Joie de la redécouverte par le groupe de prière : prier 
autrement, chants, louange, enseignements, vie fraternelle.  J’écoute autrement,  j’ose parler 
de ma foi, inviter, proposer à des personnes en attente  
 

EQUIPE 11118 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 

- Les religieuses qui consacrent leur vie à s’occuper des personnes pauvres (exemple : Mère 

Térésa…) 

- L’Apôtre Paul 

- Le foyer de charité de Tressaint qui est composé de personnes qui ont donné leur vie au 

Seigneur et qui sont en même temps ouvertes au monde, dans la joie de rayonner cette bonne 

nouvelle 

- La communauté du Chemin Neuf qui organise constamment des initiatives pour fortifier les 

couples, les familles…   

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

- G : Ma grand-mère qui ne m’a pas parlé mais qui vivait quelque chose de profond qui m’a 

marqué 

- N : Une effusion du Saint Esprit lors d’un rassemblement charismatique où tout le monde 

tombait dans le repos dans l’Esprit… 

- L : Une effusion du Saint Esprit dans le groupe de prière d’Yffiniac au terme d’un parcours de 
7 semaines qui a regroupé des personnes de 12 à 81 ans 

 

EQUIPE 11119 

 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 

 

- « La rencontre personnelle avec un cousin prêtre m'a donnée une autre image de la religion, 

moi qui avait passé une période de révolte intense, rejetant la religion imposée dans mon 

enfance et adolescence (messe obligatoire, école catho...) » 
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- « Le diacre qui m'a marié: Il m'a pris comme j'étais. Il m'a donné une image plus belle de la 

religion » 

- « J'ai toujours été impressionné par l'engagement ou le renouvellement d'engagement des 

prêtres. » 

 

-  « Ma femme, son histoire de vie, son investissement;  les échanges entre époux: malgré 

notre parcours de vie différent, jamais je ne me suis senti en décalage, il n'y a jamais eu de 

conflits à propos de la religion » 

- «  Au sein du groupe scout, la découverte d'un jeune prêtre: son témoignage, les échanges 

avec lui. » 

-« Ma grand-mère très dévote: J'ai été nourrie par la foi familiale, une foi affective.  La relation 

à Dieu est devenue ensuite plus personnelle. » 

- « Le Pape François et son approche différente qui me fait plus adhérer à la religion ». « Il vit 

ce qu'il dit ».C'est un exemple à suivre. 

- « Mon grand-père priant tous les matins;  l'engagement de mes grands-parents auprès des 

personnes âgées, leurs visites aux malades, leur amour fidèle. » 

 

- «  Les 2 couples, responsables d'aumônerie, dont l'un engagé dans le secours catholique 

Caritas. 

 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 

 Education chrétienne par la famille. Témoignages de foi des parents, des grands-
parents.  Messe le dimanche avec eux.  Pèlerinages avec ma famille (Lourdes).   

 

 Rencontre personnelle avec un membre de la famille prêtre. Témoignages de 2 amis 

de lycée  devenus prêtres.            

 «  Le témoignage de deux diacres: le père de ma meilleure amie et mon parrain: je 

garde un superbe souvenir de la célébration de leur ordination du diaconat. » 

 « L'évêque qui m'a marié » 

 « Superbes souvenirs du mouvement ACE (rassemblements, veillée): J’étais portée par 

le mouvement, ce qui m'a donnée envie de m'engager pendant un temps »  
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   « Ma meilleure amie faisait partie de la JOC. Elle m'a donnée envie de la suivre .J'étais 

portée par le mouvement, les rassemblements, les veillées. »  

 « Mes années de KT, d'aumônerie. ». Le rassemblement du Frat. 

 « J'ai été animateur de KT pour des 5èmes. »  

 Les pèlerinages  à Lourdes. Les JMJ à Paris. 

 Les rencontres européennes de Taizé à Zagreb: les temps de rencontres, de réflexion 

et de discussions avec d'autres; l'esprit de communauté; c'est un endroit qui 

rassemble. 

 La participation à des grands rassemblements de Chrétiens à Rome, Lisieux, Paray-Le 

Monial, Taizé, Auray. 

 Participation à différents mouvements d'église: Le renouveau charismatique, Les 

Focolari, Les scouts et Guides de France, CVX. 

 « Mon questionnement sur le sens de ma vie. L'école de la Foi. La coopération au 

Burkina Faso et la rencontre avec un Père Blanc. Le séminaire » 

 « Les moments de préparation au mariage puis au baptême. » 

 «  La rencontre de mon mari athée de père en fils: cela a été un choc, mais il a toujours 

respecté ma foi, qui est devenue plus individuelle. » 

EQUIPE 11122 

C : parents chrétiens – au contact des communautés nouvelles où l’espérance chrétienne est vécue 
profondément: grandissement de la foi grâce à des témoignages de vie incarnés.  
Une rencontre avec le Christ à 12 ans lors d’une soirée de réconciliation en colonie de vacances. 
Conjoint athée – sentiment d’une foi « vaillante mais vacillante » car ne s’entoure pas assez. 
 
R : mère et grand-mère croyante, pratiquante et en acte. 
Souvenir pénible de messes où les gens étaient entassés dans une Chapelle – ne comprenait pas les 
paroles du prêtre. A été en pension à l’âge de 10 ans – contre témoignage de religieuses « odieuses », 
qui n’aimaient pas les enfants. 
Ne s’est pas sentie écoutée dans ses attentes pour la préparation de son mariage religieux et du 
baptême de ses enfants  
Mais d’autres rencontres et moments forts l’ont retenue à l’Eglise : rencontre avec un jeune aumônier  
et JEC et émotion des chants à la messe. 
 
L-M : mère catholique qui lui a transmis la foi. A vécu en pension également des contre témoignages. 
C’est un curé de sa paroisse qui lui a montré une autre voie, que la foi peut être un  chemin de bonheur. 
Importance de la lecture de la Parole de Dieu. Importance d’une belle liturgie. 
  
Cl: Famille très catholique. Un curé de campagne, ami de la famille, qui l’a beaucoup marquée. Ecole à 
Paris chez les frères Maristes : les lycéens assuraient la catéchèse au plus petits : garde des souvenirs 
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extraordinaires notamment lors des retraites de professions de foi. A poursuivi avec l’aumônerie des 
étudiants et dans ce cadre a rencontré de nombreux témoins. Importance de l’appartenance à une 
équipe foyer. Voyage à Jérusalem. Rencontre dans le cadre de son travail d’un collègue, diacre 
permanent, qui a alimenté sa foi.  
 
N : famille croyante et pratiquante notamment une grand-tante avec une foi incarnée : dévouement à 
l’autre. Foi « évidente », jamais remise en question. Notion de paroisse découverte tardivement. 
Importance d’un voyage à Lourdes à 15 ans.  Importance de groupe de rencontre pour partager sa foi ; 
cela demande parfois un effort. Se retrouve dans l’expression de C : « foi vaillante mais qui peut être 
vacillante ». Un chrétien insolé est un chrétien en danger. 
 
A : Foi transmise par ses parents – une maman très priante. Foi « évidente » mais pas la foi forte d’une 
convertie. A croisé (pélé, mouvements, vie de paroisse,…) des personnes qui rayonnaient de la 
présence du Christ.  Ce qui la touche dans leur foi : l’authenticité, la confiance,  la simplicité et la joie. 
Aller à l’essentiel. Moments forts des sacrements reçus. 

 

EQUIPE 11125 

" Expérience chrétienne " 

 Il y a toujours quelque chose de nouveau dans l'Evangile. L'Esprit Saint nous éclaire pour lire la Parole. 

  La Foi nous donne une joie intérieure. Nous trouvons une force dans la prière et l'Eucharistie. Nous 

avons conscience de notre vie avec Jésus. 

  Nous avons constaté que , par exemple , à Noël ,  beaucoup font la fête mais sans pour cela croire 

que Jésus est le Fils de Dieu.                                                                                               

 

EQUIPE X 1 

 

Rencontre chez des personnes âgées  

Questions sur le partage :  

 Chacune a pu dire que l’éducation en famille a été favorable. 

 Fréquentation dans des groupes de réflexions. 

 Que leurs petits-enfants leurs donnent du souci, car ils ne font pas baptiser leurs 

enfants, ils se pacsent, plus de mariages religieux. 

 

Expérience chrétienne : Grâce à K.T.O. ,  chaque chambre étant équipée, nous pouvons ainsi 

continuer notre formation, vu notre grand âge nous ne pouvons plus nous déplacer. 

 

Témoignage :  
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D’un chirurgien qui pouvait aller à la messe tous les matins avant de commencer les 

opérations. Il posait souvent la question aux patients : « Avez-vous la foi ? Car j’ai besoin de 

vous pour contribuer à l’efficacité de l’opération. » Du coup le malade prenait conscience de 

l’importance d’être en harmonie avec le chirurgien pour  motiver et collaborer avec la réussite. 

Persévérance pour aller plusieurs fois à Lourdes, afin de guérir leur enfant malade. Celui-ci 

portait la croix au cortège du chemin de croix, malgré qu’il était en fauteuil, son papa poussait, 

sa maman priait. Peu à peu la Vierge Marie intervenait auprès de son fils. 

L’amélioration a vu le jour. Il est devenu papa et grand-papa. 

Pour les jeunes de notre époque, pas de sermons mais avoir un cœur qui écoute. Ne pas juger, 

les aimer comme ils sont et prier pour eux afin qu’ils découvrent ce que Dieu attend d’eux. 

 

Nous avons beaucoup hésité pour former un petit groupe, après réflexion nous sommes une 

cellule de l’église diocésaine et nous avons notre place dans le synode. Ne serait-ce que par la 

prière et l’offrande de notre grand âge. 

 

EQUIPE X 2 

 

Rencontre d’hommes et de femmes qui m’ont marqué par leur engagement, leur 

témoignage de foi chrétienne 

- La foi chrétienne est ancrée en nous par la transmission des parents et grands-parents. 

Dans un monde rural imprégné de la foi catholique, on ne se posait pas de questions : c’était 

comme ça. Les enfants du monde paysan étaient principalement scolarisés dans 

l’enseignement privé. 

- On constate aujourd’hui qu’il y moins d’agriculteurs et moins d’enfants dans les 

campagnes. Les petites écoles privées ferment. 

- Les parents étaient les principaux témoins mais ils étaient coincés, figés dans leur foi.A tant 

reçu cette éducation, nous sommes des chrétiens tristes même si nous avons la chance de 

croire. Il nous manque une certaine culture pour cultiver, décortiquer la parole du Christ. 

- Les grands-parents et parents avaient le sens de l’accueil. La porte était toujours ouverte 

aux plus démunis. 

 

EQUIPE X 3 

 

L’engagement actif d’un des membres du groupe auprès des détenus de la prison de St-Brieuc. 

Son témoignage de l’écoute des plus démunis dans un lieu où se vivent de fortes tensions. 
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Les médias mettent en lumière régulièrement, suite aux attentats, la peur et la méfiance à 

l’égard de l’autre. Plus généralement,  cette méfiance ou une sorte d’indifférence feinte 

s’exprime vis-à-vis de toute personne différente : handicapé, migrant … 

Je n’ai pas envie de penser que c’est la peur qui domine. 

Ce qui nous manque c’est de nous connaître (entre groupes sociaux, ethniques …) 

Dans le cadre de la confession, un prêtre témoigne qu’énormément de très belles choses 

côtoient les misères. Ça permet de dédramatiser beaucoup de choses. 

Le tissu associatif est particulièrement dynamique 

Sur le point intitulé « Expérience chrétienne », les réponses ont été variées. 

 Pour certains, l’accueil en paroisse a été déterminant pour poursuivre leur 
cheminement dans la Foi (appartenance à une communauté). 

 Pour un autre participant, la lecture de Pythagore a été importante dans sa vie, 
c’est là qu’elle a eu la sensation que Dieu existait vraiment  et elle s’est dit « Dieu 
existe et les autres ne le savent pas ». D’où après son cheminement pour 
conforter sa Foi et faire connaître Dieu.  

 Pour un autre participant, son expérience chrétienne s’est enracinée dans 
l’évangile, fil rouge et guide, dans des rencontres avec des chrétiens en marche, 
dans sa clientèle, au sein des équipes Notre-Dame, dans des lieux engageant à 
méditer, à vivre sa Foi : Tressaint, Trégonan.  

 Pour plusieurs participants, trouver la présence de Dieu  dans la nature est 
quelque chose qui conforte leur Foi, la dynamise puisqu’en effet que ce soient la 
mer, un coucher de soleil, des bois,  tout crie Dieu. 

 

EQUIPE X 4 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 

 
 
En premier lieu l'éducation chrétienne donnée par nos parents, le catéchisme, la 1re communion, la 

confirmation, la profession de foi, les retraites puis les groupes de jeunes comme «Ames vaillantes, 

Coeurs vaillants... 

La préparation aux sacrements du mariage, du baptême qui permet un échange avec le prêtre, les 

autres familles. 

Le sacrement de réconciliation avec le dialogue avec le Prêtre qui apporte vraiment une réconciliation 

avec Dieu et un nouvel éclairage, départ sur la Foi et aussi un approfondissement. 

 

EQUIPE X 5 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
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Au vu des expériences de chacun, dans la souffrance et les difficultés, Dieu met sur notre chemin des 
signes dont parfois on ne comprend pas toujours la signification. 
Ce n'est que plus tard que les portes s'ouvrent et que l'on peut appréhender la miséricorde de Dieu et 
son Amour pour nous par la protection qu'Il nous accorde. 
 
 
 
Différents chemins de foi 
 
Le  Synode tend vers une ouverture de foi et d'espérance : 

signes de foi, témoignages 
les personnes messagères et celles qui sont protégées, les grâces obtenues 
La présence de Dieu partout : dans la souffrance mène à l'espérance. 

 

EQUIPE X6 PLOUARET 

Les témoins rencontrés. Ce qui m’a touché…interpellé… 
 
La grande richesse des échanges dans notre équipe d’accompagnement au diaconat. 
Diversité des témoins, ( retraités, professions libérales, fonctionnaire, prêtre, diacre….) 
 
Chacun a présenté  son cheminement de foi et d’engagement au service de l’Eglise. 
 
«  Plus nous avançons en âge, plus nous prenons le temps de poser un regard sur la vie, sur sa vie, » 
 
Nous portons parfois des choses difficiles et nous les gardons dans notre cœur pour les mûrir comme 
Marie. 
 
Nous recevons de belles choses de la vie des gens lors de partage, de rencontres, (équipe de 
préparation au baptême, préparation des funérailles. L’écoute est importante. 
 
Chacun a ses faiblesses, mais le travail en équipe est une force pour avancer dans le monde et dans 
l’Eglise. 
 

Ce qui a marqué mon cheminement de foi… 
 
Chaque membre a présenté son cheminement de foi avec des lignes courbes et brisées ; 
Nos trajectoires ne passent pas  sans  tourments, sans galères parfois. 
 
Existences avec des béances, des deuils, des cicatrisations inachevées, des déceptions du côté de 
l’Eglise. 
 
Pour certains la paix n’est venue qu’après avoir admis que la foi n’est jamais installée. 
 
Elle n’a de force et de consistance qu’après des traversées de doute. 
 
On remarque l’influence de certaines grand mères. 
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Certains parcours sont jalonnés d’abandons, qu’il faut parvenir à «  admettre » pour trouver le chemin 
de la foi et de l’espérance. 
 
«  l’important est de partager en couple cette foi, avec des vitesses, des implications et des intensités 
différentes mais en travaillant ensemble l’espérance. 
 
«  La foi doit toujours être  accompagnée de joie et de paix intérieure » 
« les sacrements que nous vivons, que nous recevons, retentissent dans celui ou celle qui partagent 
ma vie ; 
 
Au temps de la « retraite » professionnelle, la relecture des chances et bonheurs de la vie nous invite 
à restituer ce que nous avons reçu en nous mettant au service des  autres . 
 

EQUIPE X7 PLOUHA 

Qu'est-ce qui a marqué mon cheminement de foi ? 

Les parents de M. ne l'ont pas baptisée bébé pour lui laisser le choix mais elle ne l'a pas eu vraiment 
car ils ne lui ont jamais parlé de Jésus. Quand elle a été enceinte, elle a eu envie d'aller à l'église. Elle y 
allait quand l'église était ouverte pour s'y retrouver seule. Baptiser son enfant était une évidence pour 
elle et, à cette occasion, elle a aussi demandé à cheminer vers le baptême pour elle. Mr le curé l'a mise 
en relation avec une adulte récemment baptisée et les échanges avec cette personne l'ont confortée 
pour continuer sa démarche. 

Ma., en école publique, a du mal à répondre quand on lui demande : « Est-ce que tu crois ? » Elle ne 
parle pas beaucoup de sa foi avec ses camarades de classe. Le témoignage et les encouragements de 
sa sœur (de 2 ans son aînée) l'ont aidée à continuer quand elle avait envie d'arrêter. Elle a été marquée 
par un temps fort vécu à Tressaint. Pour elle, la confirmation n'est pas une fin. 

Is. a tout arrêté à l'adolescence et a repris l'aumônerie au lycée. 

Pour toutes, des rencontres et des échanges permettent d'avancer sur le chemin de la foi : les échanges 
dans les ateliers lors de la fête paroissiale, rencontre avec une religieuse amie de la famille, rencontre 
avec des gens qui « transpirent » leur foi, préparation à la confirmation... 

 


